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Juge Chile Eboe-Osuji, Président - Juge Olga Herrera Carbuccia - Juge Robert Fremr6

Mardi 8 octobre 20137

Audience publique8

(L'audience publique est ouverte à 9 h 41)9

Mme L'HUISSIER : Veuillez vous lever.10

L'audience de la Cour pénale internationale est ouverte.11

Veuillez vous asseoir.12

(Le témoin est présent dans le prétoire)13

TÉMOIN : KEN-OTP-P-0326 (sous serment)14

(Le témoin s'exprimera en anglais)15

M. LE JUGE PRÉSIDENT EBOE-OSUJI (interprétation) : Je vous remercie.16

Monsieur le greffier, veuillez citer l'affaire.17

M. LE GREFFIER (interprétation) : Bonjour.18

Situation en République du Kenya — Affaire Le Procureur c. William Samoei Ruto et19

Joshua Arap Sang — Référence de l'affaire : ICC-01/09-01/11.20

Nous sommes en audience publique.21

M. LE JUGE PRÉSIDENT EBOE-OSUJI (interprétation) : Je vous remercie.22

Monsieur Omofade, c’est à vous.23

M. OMOFADE (interprétation) : Merci.24

Bonjour, Monsieur le Président, Madame, Monsieur les juges.25

L'Accusation aimerait ajouter que le… premier… le substitut du Procureur, Lucio26

Garcia, est avec nous aujourd'hui. Je voulais le mettre au compte rendu.27

M. LE JUGE PRÉSIDENT EBOE-OSUJI (interprétation) : Je vous remercie.28
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Pour éviter de demander les présentations tous les matins, je préfère que les conseils1

prennent la parole pour nous annoncer des changements s'il y en a… et sinon, on2

n’aura pas à faire les présentations ; je pense que ce sera plus rapide.3

Monsieur Omofade, vous pouvez commencer votre interrogatoire.4

M. OMOFADE (interprétation) : Merci.5

QUESTIONS DU BUREAU DU PROCUREUR (suite)6

PAR M. OMOADE (interprétation) :7

Q. Bonjour, Monsieur le témoin.8

R. Bonjour.9

Q. Je vais vous poser des questions ce matin. Et ce matin, j'aimerais que nous nous10

penchions sur la stratégie de l'ODM lors de la… campagne électorale présidentielle11

2007 au Kenya. On en parlait hier. Vous vous en souvenez ?12

R. Oui. Je m'en souviens.13

Q. Vous souvenez-vous… nous… Vous souvenez-vous que vous avez dit que… la14

stratégie générale de l'ODM était d'utiliser des drapeaux, des meetings, ce genre de15

choses, dans les provinces, afin de… d'avoir du… de gagner le support, le soutien16

des gens pour le parti, et en vue de gagner les élections. Vous vous en souvenez ?17

R. Oui.18

Q. Donc, le QG de l'ODM était à Nairobi, la capitale. Ça, nous le savons. Donc,19

comment… Pouvez-vous nous dire comment cette stratégie était mise en œuvre20

dans les provinces ?21

R. Les dirigeants clés de l'ODM, la plupart d'entre eux étaient les membres du22

Pentagone, étaient donc à la tête du mouvement. Il y avait aussi des candidats à23

l'investiture, mais les dirigeants clés du Pentagone avaient la responsabilité de24

coordonner les actions dans les provinces dont ils venaient. Et pour ce faire, ils25

utilisaient les structures du parti sur le terrain.26

Q. Vous avez utilisé le mot « coordonner ». Cela signifie-t-il que l'on avait recours à27

des coordinateurs dans les différentes provinces, donc que les dirigeants clés du28
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Pentagone utilisaient ces personnes ?1

R. Oui.2

Q. Pouvez-vous nous aider : quel serait le rôle de ces coordinateurs pour mettre en3

œuvre la stratégie de l'ODM dans les provinces ?4

R. La… Il y avait des coordinateurs qui venaient de toutes les provinces, et dans la5

structure de la direction de l'ODM, il y avait un organe appelé le conseil national des6

élections. C’est là qu'étaient les coordinateurs qui représentaient chaque région. Et la7

plupart d'entre eux étaient détachés pour aller aider à la coordination des élections8

par le biais… par… en… par le truchement, donc, des dirigeants clés du Pentagone9

qui pouvaient ainsi, ensuite, aller les identifier sur le terrain… C’est… c'est…10

(L'interprète se reprend) Donc, ce sont les… les dirigeants clés du Pentagone qui11

identifiaient ces coordinateurs sur le terrain, les présentaient au conseil pour qu'ils12

puissent coordonner les élections.13

Q. Donc, on peut dire que les coordinateurs connaissaient bien les provinces qu'ils14

coordonnaient ?15

R. Oui.16

Q. Savez-vous combien de coordinateurs représentaient l'ODM dans chaque17

province ?18

R. Oui. Je me souviens de certains d'entre eux. Si vous voulez, je peux vous donner19

leurs noms.20

Q. S'il vous plaît, n'hésitez pas.21

M. LE JUGE PRÉSIDENT EBOE-OSUJI (interprétation) : Monsieur le témoin,22

souvenez-vous que nous sommes en audience publique. Les traits de votre visage23

sont déformés à l'écran, votre voix aussi est déformée, mais lorsque vous répondrez,24

faites quand même attention, ne donnez pas d'informations qui pourraient dévoiler25

votre… votre identité… qui pourraient vous écouter à l'extérieur.26

R. J'ai une… on m'a donné une liste hier. J'aimerais bien l'avoir à nouveau car je ne27

l'ai plus devant moi.28
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M. OMOFADE (interprétation) : Je pense que le témoin parle de la liste PIS. Il1

faudrait lui rendre.2

Me KHAN QC (interprétation) : Pour ce qui est des noms des coordinateurs, vous3

savez très bien que le témoin ne peut pas être identifié par le truchement de ces4

noms, donc je considère que ces informations devraient être données en audience5

publique.6

M. OMOFADE (interprétation) : Mais de toute façon, nous sommes en audience7

publique, et le témoin a bien dit que la réponse pourrait avoir un impact, donc il faut8

être équitable envers le témoin.9

Me KHAN QC (interprétation) : Je suis toujours équitable envers le témoin, et je suis10

très juste, lorsque j'ai fait ma proposition. Mais là, cette question sur les11

coordinateurs, pourquoi leur donner des pseudonymes ? C’est cela que je veux dire.12

M. LE JUGE PRÉSIDENT EBOE-OSUJI (interprétation) : Mais je pense que le témoin13

a peut-être été un peu induit en erreur lorsque je lui ai rappelé que nous étions en14

audience et qu'il fallait qu'il fasse attention… en audience publique et qu'il fallait15

qu'il fasse attention. Je voulais juste vous rappeler qu'il ne faut pas que vous donniez16

des noms… Enfin, vous pouvez donner des noms que tout le monde connaît, ça… ce17

n'est pas un problème, mais faites attention lorsque vous donnez des noms qui18

pourraient éventuellement montrer que vous avez une connexion avec ces19

personnes. Je pense que la mention juste de noms connus de tous ne devrait pas20

dévoiler votre identité. Enfin, c’est à vous de voir, de toute façon. Donc, vous… faites21

attention à ne pas dévoiler votre propre identité. Donc, c’est à vous de voir si,22

lorsque vous mentionnez certains noms, on risque d'établir un lien ou non.23

R. Je vais mentionner des noms, en effet, et je pense que… en faisant cela, cela24

pourrait révéler au public le contexte dans lequel j'ai travaillé.25

M. LE JUGE PRÉSIDENT EBOE-OSUJI (interprétation) :26

Q. Mais vous pensez être le seul à savoir que ces personnes étaient des coordinateurs27

ou est-ce que c’est du domaine public ?28
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Est-ce que toute personne membre du parti de l'ODM serait au courant de ce genre1

de choses ?2

R. Je ne suis pas le seul à connaître ces noms.3

Q. Dans ce cas-là, donnez les noms.4

R. Très bien.5

M. OMOFADE (interprétation) : Très bien.6

Q. Monsieur le témoin, nous allons commencer de la façon suivante : je vais vous…7

vous nous donnez le nom de… d'une province et ensuite vous nous donnez le nom8

des coordinateurs dont vous vous souvenez. D'accord ? Donc, nous allons passer en9

revue les provinces.10

R. Très bien.11

Je vais commencer par la province du Nyanza. Le coordinateur était le juge Richard12

Kwach, juge retraité.13

Q. Et malheureusement, Monsieur le témoin, je pense que nous allons devoir14

procéder comme nous l'avons fait hier, c'est-à-dire en épelant des noms de famille.15

Donc, la personne que vous avez mentionnée s'appelait Richard Kwach.16

Pouvez-vous nous épeler cela?17

R. Richard, et ensuite Kwach : K-W-A-C-H.18

Q. Y avait-il d'autres coordinateurs pour la province du Nyanza ?19

R. Oui, le Nyanza était divisé en deux circonscriptions. M. Kwach était assisté de…20

de Mme Jeannette Ong’era, donc la secrétaire exécutive…21

Q. Je pense que vous… on en a parlé hier, donc le nom est correctement22

orthographié.23

R. Le trésorier venait aussi de la province de Nyanza. Il y avait donc trois personnes.24

C'était M. Mugara (phon.)25

Q. Donc, le troisième coordinateur de la province de Nyanza était M. Magara ; c’est26

cela ?27

R. Les trois personnes que j'ai mentionnées étaient les coordinateurs au Nyanza. Il y28
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avait Mme Jeanet et M. Magara qui s'occupaient plutôt de la région de Kisii ; et M. le1

juge Kwach s'occupait plutôt de la région Luo-Nyanza.2

Q. Donc, c'était tout pour la province du Nyanza ou y en avait-il d'autres ?3

R. Ils avaient aussi des coordinateurs de... de différentes circonscriptions, ainsi que4

des candidats à l'investiture, afin de pouvoir vraiment toucher toutes les personnes5

sur le terrain.6

Q. Très bien. Donc, pouvons-nous passer, maintenant, à une autre province ?7

Bien. Parlons, maintenant, de la province de l'ouest, coordonnée par M. Kubasu.8

Pourriez-vous nous donner l'orthographe de ce nom de famille, s'il vous plaît ?9

R. Oui. K-U-B-A-S-U. Flavien.10

Q. M. Kubasu Flavien était-il le seul coordinateur de la Province de l'ouest ?11

R. C'était M. Mudavadi, le colistier, qui s'occupait de la Province de l'ouest ; et donc,12

il était aidé sur le terrain par M. Kubasu.13

Q. Y avait-il d'autres coordinateurs s'occupant de cette Province de l'ouest, d'après14

vous ?15

R. Il y avait un certain nombre de candidats à l'investiture qui avaient été nommés16

pour... pour participer donc et pour être sur les listes de l'ODM pour l'élection.17

Me KHAN QC (interprétation) : J'aimerais savoir si tout ceci a été... a fait l'objet18

d'une... d'un recollement avec l'Accusation précédemment. Tout ceci ne nous a pas19

du tout été communiqué.20

M. OMOFADE (interprétation) : Si mon éminent confrère veut que je confirme quoi21

que ce soit, je tiens à lui dire que tout ceci n'a pas été évoqué dans le cadre d'une22

séance de recollement.23

M. LE JUGE PRÉSIDENT EBOE-OSUJI (interprétation) : Poursuivez, Monsieur24

Omofade.25

M. OMOFADE (interprétation) :26

Q. Bien. Passons à la province suivante.27

R. Alors, il y avait la côte, Province de la côte. Là, c'était M. Najib Balala qui28
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représentait cette province. Il était un des... des dirigeants clés du Pentagone. Et pour1

l'aider, il y avait M. Mutana Lewa (phon.)2

Q. Très bien.3

Maintenant, pouvez-vous nous épeler ces noms, s'il vous plaît, Monsieur le témoin ?4

R. Oui. M-U-T-A-N-A — « Mutana ». M. Mutana était le coordinateur.5

Deuxième nom, « Lewa » : L-E-W-A.6

Q. Et d'après vous, le Dr Lewa (phon.) était-il le seul coordinateur de cette Province7

de la côte ou y avait-il d'autres candidats à l'investiture ou aspirant qui l'aidaient ?8

R. Oui.9

Q. Passons, maintenant, à la province suivante.10

R. Province centrale, coordonnée par Mme Mubig'aru.11

Q. Pouvez-vous, s'il vous plaît, nous épeler ce nom ?12

R. Oui. M-U-B-I-N-G-'-A-R-U.13

Q. Et était-elle le coordinateur principal ou y en avait-il d'autres, ou simplement14

d'autres personnes qui l'aidaient ?15

R. Il y avait quelques personnes sur le terrain et qui étaient là pour l'aider.16

Q. Et passons à la province suivante, s'il vous plaît.17

R. Nous avions la Province orientale supérieure, dont le coordinateur était M. Joseph18

Njagah qui était un des principaux leaders du Pentagone.19

Q. Et était-il le seul coordinateur de cette Province orientale supérieure ou y en20

avait-il d'autres qui l'aidaient ?21

R. Il y avait d'autres personnes pour l'aider, mais je ne connais pas leurs noms. Je ne22

m'en souviens pas.23

Q. Parfait.24

Pouvons-nous passer à la province suivante, maintenant ?25

R. Il y avait également la Province orientale. Mme Ngilo... Ngilu (se reprend26

l'interprète) était en charge de la coordination de cette province, avec l'aide d'autres27

coordinateurs sur le terrain dont je ne connais pas le nom.28
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Q. Merci.1

S'agit-il de Mme Charity Ngilu ?2

R. Oui.3

Q. Passons à une autre province, Monsieur le témoin.4

R. Il y avait également la Province de la Vallée du Rift. Et le leader du Pentagone de5

l'ODM était M. Ruto, William Ruto, Samoei William Ruto.6

Q. Et vous souvenez qui était le coordinateur ou les coordinateurs de la province de7

la Vallée du Rift ?8

R. La Vallée du Rift était coordonnée par... En fait, il y avait le Rift nord et le Rift sud.9

Q. Pourrions-nous, donc, commencer par la partie nord du Rift ?10

R. Cette partie avait un coordinateur du nom de Joséphine Kulua... Kuluo (se reprend11

l'interprète).12

Q. Est-ce que « Kuluo » s'épelle K-U-L-U-O ?13

R. Oui.14

Q. Y avait-il également un coordinateur en charge de la partie sud du Rift ?15

R. Oui, il y avait un coordinateur du nom de Ole Kina (phon.) Koitamet.16

Q. Pourriez-vous nous dire comment s'orthographie ce mot, Monsieur le témoin ?17

R. O-L-E K-N-A, puis, plus loin, K-O-I-T-A-M-E-T.18

Q. Et savez-vous quel est le rôle particulier que jouaient ces personnes dans la Vallée19

du Rift, au nom de l'ODM ?20

R. Tout d'abord, ils surveillaient le processus de candidature et de nomination de21

l'ODM, pendant la période des candidatures. Ils travaillaient également sur certaines22

des pièces utilisées pendant la campagne et... pièces et éléments qui seraient23

distribués dans la région pendant la campagne. Ils étaient là également pour régler24

les litiges éventuels pendant le processus de nomination et de candidature.25

Il y avait également des responsables sur le terrain qui pouvaient leur rendre compte26

de... et leur parler de... des candidats nominés et choisis.27

Ils pouvaient également, par le truchement du leader, coordonner les meetings, la28
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préparation des meetings.1

Q. Et est-il donc juste de dire que les coordinateurs sur le terrain rendaient compte2

directement aux principaux leaders du Pentagone ?3

Me KHAN QC (interprétation) : Monsieur le Président, je demanderais à ce que l'on4

ne soit pas directif sur ce point. La question devrait être posée de manière correcte.5

M. OMOFADE (interprétation) :6

Q. À qui ces coordinateurs rendaient-ils compte directement ?7

R. Les coordinateurs rendaient compte au Conseil national des élections et,8

également, donner des informations aux membres du Pentagone... aux principaux9

membres du Pentagone.10

Q. Et les deux noms que vous nous avez donnés pour la Vallée du Rift, savez-vous à11

qui ces coordinateurs rendaient compte ?12

R. Oui. Ils devaient rendre compte aux principaux leaders du Pentagone et13

également au président du conseil des élections, M. Richard Kwach. Et le principal14

membre du Pentagone pour la région était M. William Ruto, et le président était15

Richard Kwach.16

Q. Revenons un peu en arrière.17

Comment ces coordinateurs ont-ils été nommés et élus ?18

R. Les coordinateurs ont été présentés et nommés par les principaux membres du19

Pentagone, responsables de leur province.20

Q. Dans ce cas, savez-vous qui a nommé Josephine Kuluo pour le Rift-Nord et Ole21

Kana (phon.) Koitamet pour le Rift-Sud ou le Rift-Oriental ?22

R. Il s'agissait du principal membre du Pentagone de l'ODM qui représentait la23

Vallée du Rift et qui les avait choisis.24

Q. Et il s'agissait donc de M. William Ruto ?25

R. Oui.26

Q. Vous avez, un peu plus tôt, fait référence aux nominations et aux personnes27

choisies, et au fait que les coordinateurs étaient responsables des nominations dans28
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les diverses provinces.1

De quelles nominations parlons-nous ?2

R. Les nominations au parti ODM.3

Q. Je n'ai peut-être pas été suffisamment précis, mais nous parlons de nominations à4

quels postes au sein de l'ODM ?5

R. Il y avait des sièges parlementaires représentant des circonscriptions, et des sièges6

civiques représentant des régions... ou des circonscriptions électorales (se reprend7

l'interprète).8

Q. Et à votre connaissance, est-ce que les membres principaux du Pentagone qui9

avaient nommé des coordinateurs, est-ce que ces membres avaient également une10

influence sur les personnes choisies ?11

R. Oui, parce qu’ils connaissaient ceux qui étaient loyaux envers le parti et qui12

serviraient les intérêts du parti et travailleraient dans le cadre de la politique et du13

manifeste de... du parti. Donc, il s'agissait de candidats loyaux envers le parti, et14

donc, ils avaient une influence sur eux.15

Q. Et simplement pour préciser les choses, il s'agissait là de nominations et de16

nominés pour... à la candidature au parti, plutôt que des personnes investies d'un17

poste au sein du gouvernement ; est-ce exact ?18

R. Oui. Il s'agissait de nominations au sein du parti et non pas de... d'élections19

générales.20

Q. Et si ces personnes ainsi choisies réussissaient bien et par la suite gagnaient les21

élections générales, est-ce que ces personnes ainsi investies pouvaient devenir des22

représentants du gouvernement dans les diverses circonscriptions ?23

R. Oui.24

Q. Savez-vous quelle influence, s'il en avait une, M. Ruto avait sur les nominés ou les25

candidats pour la province de la Vallée du Rift ?26

R. Je ne me souviens pas très bien parce que les choses étaient traitées et jugées au27

niveau du bureau du président du conseil des élections. Bien entendu, il y a eu28
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beaucoup de plaintes, de litiges, lors de la période de candidature. Et tout ceci se1

réglait au niveau du président du conseil des élections.2

Q. Vous nous avez parlé de la résolution des litiges ; comment est-ce que cela était3

financé ?4

Vous avez dit qu'il fallait qu'il y ait des meetings dans les différentes provinces et les5

candidats de la province de la vallée du Rift ; savez-vous comment ils étaient6

financés pour pouvoir être élus ?7

R. Pour les candidats qui n'étaient pas à même, ou qui n'avaient pas les moyens8

financiers, le parti pouvait leur donner une certaine somme d'argent, et s'ils étaient9

des proches ou des amis de... du leader principal du Pentagone de l'ODM, ils10

pouvaient obtenir une aide.11

Q. Lorsque vous dites qu'ils pouvaient également parler et obtenir une aide,12

qu'entendez-vous par là ?13

R. Ils pouvaient parler aux principaux membres du Pentagone représentant cette14

région et lui demander de l'aide.15

Q. Donc, les candidats pour la province de la Vallée du Rift, savez-vous si les16

principaux... le principal leader du Pentagone pour cette province, c'est-à-dire17

M. Ruto, savez-vous s'il leur a fourni une aide financière ?18

R. Je ne peux pas être catégorique et dire qu'il leur a fourni une aide financière, mais19

dans la mesure où il s'agissait de proches et de personnes loyales, ils avaient... elles20

avaient peut-être été aidées.21

Q. Savez-vous quels sont les candidats qui ont fini par être investis pour... dans le22

cadre de la liste de l'ODM pour la province de la Vallée du Rift ?23

R. Il y avait un certain nombre de candidats parce que près de 90 pour-cent des24

sièges au parlement revenaient à l'ODM, et il se peut que je n’aie pas connu tous les25

noms, mais j'en connais quelqu'un (phon.).26

Q. Vous nous avez dit, hier, que les principaux membres du Pentagone avaient une27

certaine influence dans leurs provinces respectives ; serait-il exact de dire que28
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M. Ruto avait vraiment beaucoup d'influence dans la province de la Vallée du Rift ?1

R. Oui.2

Q. Vous nous avez également dit que le groupe ethnique majoritaire dans la3

province de la Vallée du Rift était celui des Kalenjin. Vous vous souvenez nous avoir4

dit cela ?5

R. Oui.6

Q. Et savez-vous à quel groupe ethnique M. Ruto appartenait-il ?7

R. Je sais qu'il est originaire de la Vallée du Rift et qu'il est kalenjin, mais il y a8

plusieurs tribus au sein des Kalenjin.9

Q. Et nous avons parlé de l'influence politique au sein du groupe ethnique kalenjin.10

Et diriez-vous que M. Ruto avait également une certaine influence à ce niveau ?11

R. Oui.12

Q. Et qu'est-ce qui vous fait dire cela ?13

R. Les efforts de M. Ruto pendant la... avaient été pressentis pendant la période de la14

campagne et même pendant les élections, parce qu’il pouvait apporter un soutien à15

la région dont il était originaire et qu'il apportait un soutien important à l'ODM, et16

ceci automatiquement indique qu'il bénéficiait d'un soutien de la région dont il était17

originaire, parce que la plupart des députés au Parlement appartenaient à l'ODM, et18

il avait fait campagne et avait beaucoup fait pour l'ODM dans la région de la Vallée19

du Rift.20

Q. Et ceci se rapporte à l'influence et au soutien politique. Mais... Et je voudrais vous21

demander de nous aider concernant donc la... le groupe ethnique majoritaire, les22

Kalenjin, au sein de la Vallée du Rift.23

Quelle était la position qu'il avait là ?24

R. Dans la structure politique, M. Ruto était considéré comme le roi de l'ODM dans25

la Vallée du Rift.26

Me KHAN QC (interprétation) : Peut-être pourrait-on préciser. S'agit-il de27

« kingsman » ou « kinsman ?28
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M. LE JUGE PRÉSIDENT EBOE-OSUJI (interprétation) : J'allais demander... Je1

pensais que le Procureur allait préciser cela, donc vous demander une précision ;2

sinon, je lui aurais demandé de le préciser.3

M. OMOFADE (interprétation) : C'est exactement ce que j'avais l'intention de faire,4

Monsieur le Président.5

Q. Qu'est-ce que vous entendez par « kingsman », « le roi » ?6

R. Eh bien, il était le roi de la région.7

Q. Lorsque vous faites référence à kingsman, vous entendez par là K-I-N-G ?8

R. Oui.9

Q. Lorsque vous avez témoigné hier, vous avez essayé de nous donner la10

composition ethnique dans la Vallée du Rift. Vous souvenez-vous avoir fait cet11

exercice ?12

R. Je m'en souviens, et j'ai dit que la tribu majoritaire était celle des Kalenjin.13

Q. Est-il juste de dire que vous avez également dit qu'il y avait des Luo, des Kisii et14

des Kikuyu également au sein de la Vallée du Rift ?15

R. Oui.16

Q. Donc, lorsque vous dites que M. Ruto était le roi de la Vallée du Rift…17

Me KHAN QC (interprétation) : Je demanderais à mon éminent confrère d'être un18

peu prudent. Il y a eu un certain nombre de questions, en fait, en partant de la19

page 11, ligne 9, où mon éminent confrère a été directif sur ces points.20

M. LE JUGE PRÉSIDENT EBOE-OSUJI (interprétation) : Maître Khan QC, si vous21

avez des objections, au moment où les choses ont lieu, je pense qu'il serait bon de la22

soulever à ce moment-là, parce que c’est problématique si vous n'avez pas fait23

objection et que, par la suite, plus tard, vous dites que vous vouliez faire une24

objection, mais que vous ne l’avez pas faite, et que vous le faites maintenant. Cela ne25

nous aide pas.26

Je pense que le mieux serait qu’au moment même où il y a une question qui pourrait27

soulever une objection, de soulever votre objection et, ensuite, nous prenons une28
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décision, et nous pourrons poursuivre.1

Me KHAN QC (interprétation) : Mon objection, dans ce cas-là, ne reflète pas la2

réponse précédente donnée par le témoin, mais je voulais simplement dire que, dans3

ce cas particulier, la question est directive.4

M. LE JUGE PRÉSIDENT EBOE-OSUJI (interprétation) : Vous voulez dire pour cette5

question qui vient d’être posée ?6

Me KHAN QC (interprétation) : Effectivement, cette question ne reflète pas la7

réponse, et ne suit pas... n'est pas une suite logique de la réponse qui vient d'être8

donnée, et dans ce sens, elle est directive, et j'ai donc une objection.9

M. OMOFADE (interprétation) : Monsieur le Président, juste pour le procès-verbal10

d'audience, je lis ce qui est écrit, lorsque j'ai demandé au témoin ce qu'il entendait11

par kingsman, il a répondu : « Il était le roi de la région », tout d’abord. Et ensuite, je12

lui ai posé une autre question. Et acceptez que le témoin ne faisait pas forcément13

référence à Vallée du Rift. Et j'ai posé simplement la question de savoir si M. Ruto14

était le roi de la Vallée du Rift.15

Q. Mais ce que je vais demander au témoin est la chose suivante : de quelle région16

était-il le roi ?17

R. (Intervention non interprétée)18

Q. Je vais répéter la question.19

R. S'il vous plaît, veuillez répéter.20

Q. Lorsque vous avez dit que M. Ruto était le roi de la région, à quelle région21

faisiez-vous référence ?22

R. La Vallée du Rift.23

Q. Et ma question suivante sera donc celle-ci : dites-vous qu'il était le roi de tous les24

groupes ethniques de la Vallée du Rift — ceux que vous avez mentionnés un peu25

plus tôt ?26

R. Il représentait l'ensemble de la Vallée du Rift.27

Q. Et comment savez-vous qu'il était le roi ?28

ICC-01/09-01/11-T-44-Red-FRA WT 08-10-2013 14/84 WN TICC-01/09-01/11-T-44-Red2-FRA WT 08-10-2013 14/84 NB T
En application de la décision de la Chambre de première instance V(a), ICC-01/09-01/11-981, en date du 24 septembre 2013, et des instructions
contenues dans le courriel en date du 3 décembre 2013, la version de la transcription avec ses expurgations est rendue publique



Procès – Témoin KEN-OTP-P-0326 (Audience publique) ICC-01/09-01/11

08/10/2013 Page 15

M. LE JUGE PRÉSIDENT EBOE-OSUJI (interprétation) : Vous voulez dire de la1

Vallée du Rift ?2

M. OMOFADE (interprétation) : Dans ce contexte, toutes mes questions concernent3

la Vallée du Rift.4

R. Voudriez-vous répéter votre question ?5

M. OMOFADE (interprétation) :6

Q. La question était la suivante : comment savez-vous qu'il était le roi de cette7

région ?8

Me KHAN QC (interprétation) : Monsieur le Président, si vous le permettez, je9

voulais dire que la raison pour laquelle j'ai fait objection tout à l’heure, c'est que la10

première réponse du témoin était très claire, il parlait de la structure de l'ODM et11

c’était là la genèse de la question. Et mon éminent confrère essaye de conditionner12

ou de poser une question qui est… à laquelle on peut faire objection. Cela est tout à13

fait clair, Monsieur le Président, dans le témoignage, qu’il était donc le roi de l'ODM,14

et maintenant je pense que l'on essaye de l'emmener dans une autre direction.15

M. LE JUGE PRÉSIDENT EBOE-OSUJI (interprétation) : Monsieur Omofade, vous16

pouvez continuer.17

M. OMOFADE (interprétation) : Si vous lisez la même transcription, ma18

transcription dit : « le roi de la région ».19

M. LE JUGE PRÉSIDENT EBOE-OSUJI (interprétation) : Vous pouvez poursuivre20

votre interrogatoire.21

M. OMOFADE (interprétation) : Merci, Monsieur le Président.22

Q. Monsieur le témoin, comment savez-vous que M. Ruto est devenu un roi ?23

R. Tout d'abord, si vous regardez les membres du Pentagone, chaque membre du24

Pentagone avait une tâche qui lui était attribuée, et chacun représentait sa région. Et25

M. Ruto représentait la Vallée du Rift. Et il était à la tête, donc, de la Vallée du Rift.26

Idem pour les autres membres du Pentagone.27

Q. J'ai essayé déjà de vous demander une précision : vous nous avez dit que M. Ruto28
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était kalenjin, son appartenance ethnique est kalenjin.1

Connaissez-vous... Savez-vous s'il avait un titre au sein des Kalenjin ?2

R. Je sais qu'il a plusieurs titres, mais lorsqu'il était en politique, à ce moment-là, il3

avait été couronné notable dirigeant cette région.4

M. LE JUGE PRÉSIDENT EBOE-OSUJI (interprétation) : Une seconde. Ne posez pas5

votre question tout de suite, Monsieur Omofade. J'ai une petite clarification à6

demander pour la clarté du compte rendu, en anglais, en tout cas.7

Q. Voici ce qui est écrit, dans le transcript en anglais, et je vous cite : « Je peux dire8

que je connais un grand nombre de titres qu'il détenait, mais lorsque... à cette9

époque-là, dans sa carrière politique, il a été couronné notable dirigeant cette10

région. »11

Alors, voici ce que j'aimerais que vous nous expliquiez.12

Vous avez dit que vous saviez, est-ce que vous avez dit que vous saviez qu'il avait13

des titres ou que vous ne saviez pas qu'il avait des titres ?14

R. Monsieur le Président, je ne sais pas s'il a d'autres titres.15

M. LE JUGE PRÉSIDENT EBOE-OSUJI (interprétation) : Très bien, c'est clair16

maintenant.17

R. À part ses titres politiques.18

M. LE JUGE PRÉSIDENT EBOE-OSUJI (interprétation) : Monsieur Omofade,19

Poursuivez.20

M. OMOFADE (interprétation) :21

Q. Monsieur le témoin, je vois que vous regardez la Défense. Vous l'avez fait avec... à22

plusieurs reprises avec insistance. Pourriez-vous, s'il vous plaît, répondre en23

regardant les juges. En effet, c'est ce que vous devez faire.24

M. LE JUGE PRÉSIDENT EBOE-OSUJI (interprétation) : Oui, vous devez nous25

regarder en répondant, car vous êtes là pour répondre à… aux… aux questions en26

nous regardant.27

Me KHAN QC (interprétation) : Je pense qu'il faudrait être équitable envers le28
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témoin. Le témoin a toujours regardé mon imminent confrère parce qu’il répond à1

ses questions. Donc, je pense qu'il n'est pas correct de poser cette question à ce2

témoin. Et j'aimerais que M. Omofade y pense.3

M. LE JUGE PRÉSIDENT EBOE-OSUJI (interprétation) : Il est vrai, M. Khan QC a4

raison, le témoin a aussi regardé la personne qui lui pose les questions, c’est-à-dire5

M. Omofade. Il nous regarde, mais il regarde aussi très souvent du côté de M. Ruto.6

Enfin, Monsieur le témoin, concentrez-vous... concentrez vos regards sur les juges,7

car c'est à eux que vous répondez.8

Enfin, on ne vous critique pas, ne le prenez pas mal, mais c'est pour éviter ce type de9

discussion, qui est tout à fait fastidieux et... qui sont fastidieuses et superflues.10

R. Écoutez, je suis quand même un être humain. Il faut que je sache quoi ? Je... Je...11

J'ai quand même le droit de poser mon regard où je veux.12

Bien. Bon, je ne pense pas faire quoi que ce soit de mal. Mais sachez que je regarde à13

droite, je regarde à gauche, parce que je traite tout le monde équitablement. Tout le14

monde est là pour m'entendre, pour m'écouter.15

M. LE JUGE PRÉSIDENT EBOE-OSUJI (interprétation) : En effet, vous avez raison,16

lorsque vous dites que vous êtes un être humain. Et nous ne voulons surtout pas que17

vous vous retrouviez dans une camisole de force obligé à nous regarder, et nous18

uniquement.19

Mais, si possible, essayez de diriger vos... votre regard principalement sur nous, les20

juges, plutôt qu'ailleurs.21

M. OMOFADE (interprétation) :22

Q. Monsieur le témoin, puis-je ajouter quelque chose ?23

Sachez que ça ne me dérange pas du tout si vous répondez sans me regarder et que24

vous regardez les juges ; c'est ce que vous êtes censé faire.25

Donc, je repose ma dernière question.26

Lorsque vous dites qu'il était le roi de cette région, de quelle région parlez-vous?27

R. La Vallée du Rift, je l'ai dit.28
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Q. Vous voulez donc dire qu'il était le roi de tous les groupes ethniques qui1

résidaient dans la Vallée du Rift ?2

R. Oui.3

Q. Mais qui l'a couronné roi ?4

R. C'est la communauté qui a couronné M. Ruto, la communauté de la Vallée du Rift.5

Les autres membres du Pentagone se sont aussi rendus à ce couronnement.6

Q. Et savez-vous à quel moment cela est intervenu ? Pouvez-vous nous donner7

l'année ?8

R. C’était en 2007. C’était il y a longtemps, quand même. Alors, je ne me souviens9

pas de... du mois et du jour exacts, mais c’était en 2007.10

Q. Mais avant les élections de... de 2007 ?11

R. Oui.12

Q. Pouvez-vous nous donner les noms d'autres membres du Pentagone qui auraient13

assisté à ce couronnement ?14

R. Oui.15

Q. Y avait-il tous les autres membres du Pentagone ?16

R. Ils n'étaient pas tous là, mais je me souviens qu'il y avait Raila Odinga et plusieurs17

hommes politiques, certains notables luo, certains notables... enfin, anciens... certains18

anciens kalenjin, aussi.19

Q. Et, personnellement, comment avez-vous appris ce qui s'était passé ?20

R. Lorsque la saison politique a commencé et que les chefs de l'ODM ont commencé21

à chercher à faire... à aller... à rechercher des voix...22

M. LE JUGE PRÉSIDENT EBOE-OSUJI (interprétation) : Monsieur le Procureur, une23

minute.24

Q. Monsieur le témoin, vous nous avez parlé des différents notables, d'anciens des25

communautés ethniques qui ont assisté à ce couronnement. Vous avez dit qu'il y26

avait des notables... enfin, des anciens luo, ainsi que des notables kalenjin.27

Donc... Mais savez-vous s'il y avait aussi des notables ou des anciens de la tribu des28
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Kikuyu qui auraient assisté à ce couronnement ?1

R. Je n'en sais rien.2

M. LE JUGE PRÉSIDENT EBOE-OSUJI (interprétation) : Très bien.3

M. OMOFADE (interprétation) :4

Q. Donc, pour la transcription anglaise, j'aimerais éclaircir une chose.5

Je vous ai demandé comment, personnellement, vous avez eu vent de cela. Et dans la6

transcription anglaise, visiblement, le début de votre réponse n'a pas été consigné.7

Pourriez-vous la répéter, s'il vous plaît ?8

R. Voilà ce que j'ai dit : lorsque la saison politique a commencé, l'ODM, en tant que9

parti, a... a commencé à... à rassembler des voix sur le terrain. (Expurgé)10

(Expurgé)11

(Expurgé)12

M. LE JUGE PRÉSIDENT EBOE-OSUJI (interprétation) : Monsieur Omofade,13

poursuivez.14

M. OMOFADE (interprétation) : Très bien.15

Q. Vous nous avez donné une liste des personnes qui avaient... enfin, assisté à cet16

événement. Mais comment saviez-vous qu'ils étaient là ?17

M. LE JUGE PRÉSIDENT EBOE-OSUJI (interprétation) : Monsieur Omofade...18

M. OMOFADE (interprétation) : Bien. Je passe à autre chose.19

Je vais, maintenant, devoir passer en audience publique pour... en... à huis clos20

partiel (se reprend l'interprète) pour la prochaine série de questions. J'ai fait de mon21

mieux pour rester en audience publique jusqu'à présent, mais, là, je pense qu'il faut22

passer à huis clos partiel.23

M. LE JUGE PRÉSIDENT EBOE-OSUJI (interprétation) : Cela va vous prendre24

combien de temps. Il nous reste 15 minutes avant la pause.25

M. OMOFADE (interprétation) : Jusqu'à la pause, en tout cas, et sans doute pendant26

toute la séance suivante.27

M. LE JUGE PRÉSIDENT EBOE-OSUJI (interprétation) : Très bien. Passons à huis28
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clos partiel et nous verrons comment les choses évoluent.1

(Passage en audience à huis clos partiel à 10 h 44)2

M. LE GREFFIER (interprétation) : Nous sommes à huis clos partiel, Monsieur le3

Président.4

M. LE JUGE PRÉSIDENT EBOE-OSUJI (interprétation) : Merci.5

Monsieur Omofade, je vous ai dit de passer à autre chose, (Expurgé)6

(Expurgé)7

(Expurgé)8

(Expurgé)9

(Expurgé)10

(Expurgé)11

(Expurgé)12

(Expurgé)13

M. OMOFADE (interprétation) : (Expurgé)14

(Expurgé)15

(Expurgé)16

(Expurgé)17

(Expurgé)18

Q. Monsieur le témoin, nous sommes maintenant à huis clos partiel.19

Vous vous rappelez hier que vous avez parlé (Expurgé)20

(Expurgé) Vous vous en rappelez ?21

R. Oui.22

Q. Vous avez aussi fait référence à d'autres bâtiments dont disposait23

l'ODM. Pourriez-vous nous dire quels étaient les autres bâtiments qu'occupait24

l'ODM à l'époque des élections ?25

R. Donc, il y avait la Maison Orange, Orange House, qui est sur la route26

Malalek (phon.), près du centre Yaya (phon.). Ensuite, il y a aussi « une » autre bureau27

qui est à Upper Hill, Nairobi, le centre Raila Odingo... le centre Raila Odinga (se28
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reprend l'interprète), qui est... que l'on appelle Roc — R-O-C.1

Q. Donc, lorsque vous dites ce « Centre Raila Odinga », c'est un sigle qui reprend...2

c'est le sigle ROC ; c'est cela ?3

R. Oui.4

Q. Nous sommes à huis clos partiel.5

Y avait-il d'autres bâtiments, d'autres installations ?6

R. Oui, il y en avait une autre juste à côté de Lavingstone. C’était la maison du7

Pentagone, Pentagon House.8

(Expurgé)9

(Expurgé)10

(Expurgé)11

(Expurgé)12

(Expurgé)13

(Expurgé)14

(Expurgé)15

(Expurgé)16

(Expurgé)17

(Expurgé)18

(Expurgé)19

(Expurgé)20

(Expurgé)21

(Expurgé)22

M. OMOFADE (interprétation) :23

Q. Et quelles étaient les activités de l'ODM à Roc House ?24

R. On utilisait principalement Roc House pour la mobilisation des ressources.25

Q. Pourriez-vous... Pourriez-vous expliquer ce que représente la mobilisation des26

ressources ?27

R. Certains militants et membres de l'ODM travaillaient dans ce bureau de Roc House28
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pour aider le parti. Et surtout, les candidats à la présidence du parti... à la présidence1

du pays pour mobiliser des ressources venant d'amis se trouvant dans... soit au2

Kenya, soit à l'extérieur du Kenya, afin de pouvoir faire campagne.3

(Expurgé)4

(Expurgé)5

(Expurgé)6

(Expurgé)7

(Expurgé)8

(Expurgé)9

(Expurgé)10

(Expurgé)11

(Expurgé)12

(Expurgé)13

(Expurgé)14

(Expurgé)15

(Expurgé)16

R. Oui.17

Q. Pourriez-vous nous donner le nom de personnes qui y travaillaient ?18

R. Là, je préfère utiliser la fiche des pseudonymes, la fiche PSI, ou pensait-il que...19

pensez-vous que je peux donner les noms ?20

M. LE JUGE PRÉSIDENT EBOE-OSUJI (interprétation) :21

Q. Vous pouvez donner les noms, nous sommes à huis clos partiel.22

R. (Expurgé) Mohamed Ishakia qui était à la Maison... à la Pentagon House.23

M. OMOFADE (interprétation) :24

Q. (Expurgé) d'autres noms qui vous viennent à l'esprit ?25

R. Carolia Amande (phon.). Caeser Asiyo... (l'interprète se reprend) Caesar Asiyo.26

Q. Vous souvenez-vous d'autres personnes ? Sinon, vous pouvez nous le dire.27

R. (Expurgé) le commandant Idriss (phon.) qui était à la retraite.28
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(Expurgé)1

(Expurgé)2

(Expurgé)3

(Expurgé)4

Q. Donc, ce bâtiment appelé Pentagon House, pouvez-vous nous dire pourquoi il5

avait été baptisé de la sorte ?6

R. Eh bien, le porte-étendard du parti de l'ODM et les membres du Pentagone se7

réunissaient là, dans certaines circonstances.8

Q. Et comment savez-vous qu'ils s'y réunissaient... qu'ils se réunissaient justement là,9

à Pentagon House ?10

R. Il y avait beaucoup d’activités à la Maison Orange, et Pentagon House était assez11

pratique. Ils pouvaient s'y rencontrer en privé, sans que le public n'interfère.12

Q. À quelle fréquence... Savez-vous à quelle fréquence les chefs du Pentagone se13

réunissaient, justement, à Pentagon House ?14

R. Je ne suis pas certain de cela.15

Q. Savez-vous qui assistait à cette... à ce type de réunion, uniquement les membres16

du Pentagone ?17

R. Les membres du Pentagone, parfois, ou peut-être certains de leurs amis proches,18

certains de leurs conseillers.19

(Expurgé)20

(Expurgé)21

(Expurgé)22

(Expurgé)23

(Expurgé)24

(Expurgé)25

(Expurgé)26

(Expurgé)27

(Expurgé)28
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Q. Avez-vous appris, à un moment ou à un autre, quel type de discussions avaient1

été abordées, après ces réunions ?2

R. Peut-être si les membres du Pentagone, après leurs réunions, venaient à la Maison3

Orange pour... pour une conférence de presse, là, le public pouvait savoir ce dont ils4

avaient parlé.5

(Expurgé)6

(Expurgé)7

(Expurgé)8

R. Il y a eu un nombre assez important de conférences de presse organisées à la9

Maison Orange.10

Je me souviens qu'à un moment, le PNU, le parti politique du PNU avait fait courir11

une rumeur selon laquelle le député de Narok était décédé ; donc, ils devaient se12

rencontrer. Et, ensuite, ils sont revenus au... à la Maison Orange pour qu'il y ait13

conférence de presse, afin que le M. Ntimana (phon.), ce député, puisse se montrer et14

montrer qu'il n'était pas mort.15

Q. Et est-ce la seule réunion d'information ou de conférence de presse dont vous16

vous souvenez ou y en a-t-il eu d'autres ?17

R. Eh bien, il y en a eu plusieurs. Il y a eu des moments où des personnes qui18

n'étaient pas connues venaient au bureau, la nuit, et essayaient d'assaillir la Maison19

Orange, de rentrer de force dans les bureaux, de prendre des ordinateurs, et le20

Pentagone devait ensuite essayer de, très rapidement, se rendre à la maison du21

Pentagone et, ensuite, de... d'avoir une réunion d'information à l'intention de la22

presse et, ensuite, en... de parler.23

Me KHAN QC (interprétation) : Nous parlons ici de réunions d'information publique24

pour la presse. Est-ce qu’il y a une raison pour que cela se déroule à huis clos25

partiel ?26

M. OMOFADE (interprétation) : Monsieur le Président, (Expurgé)27

(Expurgé)28
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(Expurgé)1

Me KHAN QC (interprétation) : Monsieur le Président...2

M. LE JUGE PRÉSIDENT EBOE-OSUJI (interprétation) : Et également, Maître3

Khan QC, Maître Khan QC, également, nous devons être un petit peu plus souples4

sur ces points.5

La question de... du Procureur, souvenez-vous, concernait (Expurgé)6

(Expurgé) certaines réponses de...7

du témoin, et l'Accusation a poursuivi dans ce sens.8

Donc, nous avons... nous devons donner une certaine marge de manœuvre, mais9

n'oubliez pas que, de toute façon, il y aura expurgations de... du compte rendu10

d'audience.11

Mais, Monsieur Omofade, il est maintenant 11 heures, et peut-être que nous12

pourrions nous arrêter là, à moins que nous n'ayez une question que vous souhaitiez13

poser maintenant.14

M. OMOFADE (interprétation) : Non, nous pouvons en rester là pour l'instant, et je15

reprendrai après la pause.16

M. LE JUGE PRÉSIDENT EBOE-OSUJI (interprétation) : Eh bien, nous allons17

pouvoir suspendre l'audience lorsque le témoin aura été escorté hors du prétoire.18

Et pour cela, je demanderais à ce que l'on baisse les stores.19

(Passage en audience à huis clos à 11 h 03)20

M. LE GREFFIER (interprétation) : Nous sommes à huis clos, Monsieur le Président.21

M. LE JUGE PRÉSIDENT EBOE-OSUJI (interprétation) : Merci beaucoup.22

Est-ce que l'on pourrait maintenant escorter le témoin hors du prétoire ?23

(Le témoin est reconduit hors du prétoire)24

M. LE JUGE PRÉSIDENT EBOE-OSUJI (interprétation) : Nous suspendons25

l'audience.26

M. LE GREFFIER (interprétation) : All rise.27

(L'audience à huis clos, suspendue à 11 h 03, est reprise à huis clos partiel à 11 h 33)28
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Mme L'HUISSIER : Veuillez vous lever.1

Veuillez vous asseoir.2

M. LE JUGE PRÉSIDENT EBOE-OSUJI (interprétation) : Merci beaucoup.3

M. LE GREFFIER (interprétation) : Nous sommes à huis clos partiel.4

M. LE JUGE PRÉSIDENT EBOE-OSUJI (interprétation) : Monsieur Omofade, je vous5

en prie.6

M. OMOFADE (interprétation) : Pour le procès-verbal, il y a eu un petit changement.7

Grace Goh, le gestionnaire du dossier, est partie et elle a été remplacée par Jasmina8

Suljanovic. Elle est assise à gauche… à ma gauche, en troisième… au troisième rang.9

Je signale ce petit changement dans l'équipe de l'Accusation.10

M. LE JUGE PRÉSIDENT EBOE-OSUJI (interprétation) : Il nous faudra rester encore11

pendant combien de temps à huis clos partiel ?12

M. OMOFADE (interprétation) : Probablement encore à peu près une heure, même13

peut-être davantage.14

La… la plupart des informations que je voudrais obtenir du témoin (Expurgé)15

(Expurgé)16

(Expurgé) Peut-être que certaines de ses réponses peuvent être données en17

audience publique, mais la plupart devront être posées à huis clos partiel.18

M. LE JUGE PRÉSIDENT EBOE-OSUJI (interprétation) : Essayez d'être très précis19

dans votre interrogatoire de telle sorte que seules les questions qui ont trait à son20

identité soient posées à huis clos partiel et que le reste puisse être discuté en21

audience publique.22

Je vous y encouragerai. Bon… Bien entendu, nous savons que quelquefois le témoin23

peut en dire davantage dans sa réponse que ce que… aurait requis la… la question.24

Mais si nous pouvons anticiper cela, eh bien, on peut éviter de telles questions et les25

poser en audience publique. Ce serait mieux. Merci.26

M. OMOFADE (interprétation) :27

Q. Avant la pause, Monsieur le témoin, vous parliez d'une conférence de presse qui28
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a eu lieu à la Maison Orange — Orange House. Est-ce que vous vous souvenez d'avoir1

parlé de cela à la Cour ?2

R. Oui.3

Q. Est-ce que vous vous souvenez d'avoir déclaré à la Cour que les membres du4

Pentagone étaient présents à cette réunion, à cette réunion de presse ?5

R. Oui.6

Q. Est-ce que vous vous souvenez quels membres du Pentagone se trouvaient à cette7

conférence de presse particulière dont vous avez parlé ?8

R. L'un est Raila Odinga, l'autre William Ruto, Najib Balala, Joseph Nyagah.9

Me KHAN QC (interprétation) : Monsieur le Président, nous parlons d'un droit10

statutaire en ce qui concerne les audiences publiques. Ce n'est pas à moi, bien11

entendu, de conseiller mon contradicteur, mais on peut faire une distinction entre (Expurgé)12

(Expurgé) qui se… ce qui doit être fait,13

effectivement, à huis clos partiel, et puis… puis repartir en audience publique et14

poser certaines questions. Cette… cette série de questions en ce qui concerne une15

réunion publique, une conférence de presse… Regardez, il y a beaucoup de gens16

dans… dans la galerie du public. Ils ont le droit de savoir.17

Alors, je crois qu'on peut d'abord interroger le témoin sur l'origine de ses18

connaissances, de ses informations, et puis ensuite repartir en audience publique.19

Il faut éviter, évidemment, ou il faut rester en audience à huis clos partiel lorsqu'on20

ne peut pas éviter d'impliquer l'identité du témoin dans… dans sa réponse.21

Mais toute une heure en audience publique pour poser des questions, non. Je crois22

qu'on peut modifier les questions pour éviter cela. Je ne veux naturellement pas23

orienter la manière d'interroger de mon collègue. Il faut protéger l'identité du témoin24

tout en sauvegardant le droit de M. Ruto à avoir une audience publique.25

M. LE JUGE PRÉSIDENT EBOE-OSUJI (interprétation) : Monsieur Omofade, une26

réponse à cela ?27

M. OMOFADE (interprétation) : La seule chose que j'ai « fait » (phon.), c'est28

ICC-01/09-01/11-T-44-Red-FRA WT 08-10-2013 27/84 WN TICC-01/09-01/11-T-44-Red2-FRA WT 08-10-2013 27/84 NB T
En application de la décision de la Chambre de première instance V(a), ICC-01/09-01/11-981, en date du 24 septembre 2013, et des instructions
contenues dans le courriel en date du 3 décembre 2013, la version de la transcription avec ses expurgations est rendue publique



Procès – Témoin KEN-OTP-P-0326 (Audience à huis clos partiel) ICC-01/09-01/11

08/10/2013 Page 28

récapituler sur la déposition précédente du… du témoin et poser les questions sur1

les personnes qui étaient présentes.2

(Expurgé) conférence de presse, (Expurgé)3

(Expurgé)4

M. LE JUGE PRÉSIDENT EBOE-OSUJI (interprétation) : La préoccupation de la5

Défense, est que c'était un événement public, c’est une conférence de presse, les6

représentants des médias étaient présents. Pourquoi… pourquoi est-ce que ça serait7

spécifique à ce témoin ? Pourquoi est-ce que cela révélerait son identité, (Expurgé)8

(Expurgé)9

M. OMOFADE (interprétation) : Normalement non, mais le témoin nous a déclaré10

hier (Expurgé)11

(Expurgé) C’est dans ce contexte12

que je voudrais poser mes questions, et j'hésite à mentionner la présence de ce13

témoin à cet égard.14

M. LE JUGE PRÉSIDENT EBOE-OSUJI (interprétation) : Eh bien, comme on l'a15

indiqué précédemment, essayez de vous en tenir aux questions qui ont strictement16

trait à l'identité du témoin.17

Ne débordez pas sur des questions plus larges et n'abordez pas dans vos questions18

des informations qui sont connues du… du public.19

M. OMOFADE (interprétation) : Très bien.20

Q. Monsieur le témoin, vous nous avez déclaré hier, lorsque vous déposiez, que… et21

je me souviens que vous avez dit : (Expurgé)22

(Expurgé)23

(Expurgé) est-ce que vous vous souvenez d'avoir dit cela ?24

R. Oui.25

Q. Et cette conférence de presse dont vous avez parlé précédemment, c’est dans ce26

contexte que (Expurgé)27

R. Oui.28
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(Expurgé) Vous nous avez1

déjà dit qui était présent.2

Me KHAN QC (interprétation) : Bon, maintenant que l'on a (Expurgé)3

(Expurgé), je demande que l'on puisse retourner en4

audience publique, sans que cela remette en cause les droits justifiés du témoin.5

M. LE JUGE PRÉSIDENT EBOE-OSUJI (interprétation) : Monsieur Omofade, est-ce6

que c’est la seule raison pour rester à huis clos partiel ou bien est-ce il y a quelque7

chose d'autre — une question que vous pourriez avoir au sujet de l'identité du8

témoin ?9

M. OMOFADE (interprétation) : (Intervention non interprétée)10

M. LE JUGE PRÉSIDENT EBOE-OSUJI (interprétation) : Comme M. Khan QC vient11

de le suggérer… et d'ailleurs, je pensais la même chose que lui, donc, vous avez12

établi que (Expurgé)13

(Expurgé). Maintenant, nous pourrions retourner en audience publique pour parler14

de la conférence de presse en tant que telle, ce qui a été dit, et cetera. Est-ce que vous15

trouvez qu'il serait dangereux de procéder de cette façon-là ?16

M. OMOFADE (interprétation) : C’est juste pour éviter d'avoir à passer toutes les17

cinq minutes d'audience publique à huis clos partiel. Mais, bon, on peut essayer18

malgré tout.19

Et j'espère qu'ultérieurement vous comprendrez mieux pour quelle raison j'ai choisi20

cette manière de procéder plutôt que d'autres.21

M. LE JUGE PRÉSIDENT EBOE-OSUJI (interprétation) : Et y a-t-il autre chose, des22

informations qui permettraient de… d'identifier de manière unique ce… ce témoin ?23

Y a-t-il d'autres questions que vous voudriez poser en audience à huis clos partiel ?24

Maintenant que nous savons, bon, (Expurgé), on25

garde cela à l'esprit, on pourra y revenir en audience publique, mais y a-t-il autre26

chose que vous voudriez demander et qui a trait uniquement à l'identité du témoin ?27

M. OMOFADE (interprétation) : Veuillez m'excuser un instant, s'il vous plaît.28
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(Discussion au sein de l'équipe du Procureur)1

Monsieur le Président, ce que j'ai essayé de faire, et lorsque j'en ai parlé hier, je l'ai2

dit, je voulais d'abord traiter des informations de… de contexte, si vous voulez, en3

audience à huis clos partiel, et puis, l'après-midi, on pourrait repasser en audience4

publique. Ce que je fais maintenant, c’est de regrouper ce que je souhaite examiner5

avec le témoin, et je voulais que ce soit assez fluide, plutôt que de passer d'un régime6

à l'autre.7

Je vais essayer de poser certaines questions pour éviter que nous ne devions rester8

en audience publique, mais je ne peux pas être certain qu'on ne va pas devoir passer9

d'un régime à l'autre.10

M. LE JUGE PRÉSIDENT EBOE-OSUJI (interprétation) : Très bien.11

Alors, nous allons repasser en audience publique, maintenant que nous avons établi,12

donc, cette conférence de presse. On peut discuter en audience publique de ce qui a13

été dit, et cetera.14

Et, Monsieur le témoin, s'il vous plaît, dans vos réponses, évitez de suggérer votre15

identité.16

Donc, on peut repasser en audience publique pour discuter de ce qui a été dit, de ce17

qui a été entendu à la conférence de presse.18

(Passage en audience publique à 11 h 48)19

M. LE GREFFIER (interprétation) : Nous sommes en audience publique, Monsieur le20

Président.21

M. LE JUGE PRÉSIDENT EBOE-OSUJI (interprétation) : Monsieur Omofade,22

poursuivez.23

M. OMOFADE (interprétation) :24

Q. Vous nous disiez, Monsieur le témoin, vous nous parliez d'une conférence de25

presse qui a eu lieu, et que des membres du Pentagone étaient présents.26

Ce... Est-ce que vous vous souvenez de ce qui a été dit lors de cette conférence de27

presse ?28
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R. Comme je l'ai déjà...1

M. LE JUGE PRÉSIDENT EBOE-OSUJI (interprétation) : Monsieur le témoin, écoutez2

avec soin les questions posées par le Procureur et essayez de limiter vos réponses à3

la question qu'il vous a posée. Évitez de suggérer des éléments d'information qui4

pourraient vous... qui pourraient permettre de vous reconnaître maintenant que5

nous sommes en audience publique.6

Monsieur le Procureur, est-ce que vous pourriez répéter votre question ?7

M. OMOFADE (interprétation) :8

Q. La conférence de presse dont vous avez parlé, où les membres du Pentagone9

étaient présents, est-ce que vous vous souvenez ce qui a été dit au cours de cette10

conférence ?11

Et vous pouvez répondre simplement par « oui » ou par « non ».12

R. Oui.13

Q. Est-ce que vous vous souvenez pour quelle raison cette conférence de presse avait14

été organisée ?15

R. Oui.16

Q. Et pour quelle raison ? Est-ce que vous pouvez nous le dire ?17

R. Il y avait un groupe inconnu qui est venu au bureau et qui a dérobé certains biens.18

Alors, les dirigeants principaux de l'ODM devaient parler au... à la population parce19

qu'il y avait beaucoup d'incertitude de la part de la... de la base, pour savoir ce qui20

s'était passé. Les gens souhaitaient savoir ce qui avait été pris dans le bureau. Il21

fallait informer le public à ce sujet.22

Q. Est-ce que les membres du Pentagone se sont adressés aux médias et qu'ont-ils23

dit ?24

R. Il y a eu, donc, une conférence de presse. Ils ont... Ils se sont rencontrés là-bas et le25

secrétaire général a fait un briefing de presse.26

Q. Et est-ce que vous vous souvenez du... de la teneur de cette communication à la27

presse ? Qu'est-ce qu'on a dit à la presse ?28
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R. Eh bien, on a dit qu'on condamnait cette incursion dans le... dans le bureau et le1

fait que des biens appartenant à l'ODM aient été dérobés.2

Q. Est-ce qu'on a fait mention de ceux qui étaient peut-être responsables de ce vol ?3

R. En général, on pensait que c'était peut-être dû au fait que l'autre parti avait4

l'intention d'en savoir davantage sur l'ODM, et donc, ils sont venus dans le bureau et5

ont volé pour avoir des informations.6

Q. Et lorsque vous parlez de l'autre parti, de quel parti s'agissait-il, à votre avis ?7

R. Le parti de la coalition de la... de la coalition de l'unité nationale.8

Q. Et c’est le PNU, n'est-ce pas —, c'est... c’est le sigle ?9

R. Oui.10

Q. Cette conférence de presse, est-ce que vous savez quels étaient les médias qui11

étaient représentés ?12

R. Il y avait beaucoup de médias représentés. Les principaux médias au Kenya,13

KTM, la télévision nationale, Citizen, K24 et d'autres.14

Q. Ce sont des stations de télévision dont vous avez parlé.15

R. Oui, mais il y avait aussi des radios.16

Q. Pour ce qui est des radios, est-ce qu'il y avait des radios régionales et des radios...17

des radios nationales ? Est-ce que vous vous en souvenez ?18

R. Oui. Il y avait des radios régionales, il y avait des radios nationales, des radios qui19

pouvaient s'adresser aux gens en swahili et en anglais.20

Q. Et ces radios régionales, eh bien, quelle langue, quelle région est-ce qu'elles21

représentaient ou en quelle langue est-ce qu'elles diffusaient ?22

R. Il y a beaucoup de radios régionales ou locales, des services de média royaux.23

Toutes les tribus ont une radio qui leur est propre. On avait donc Ramogi, Kass,24

Kimoro (phon.), radio Citizen, et d'autres, radio Maisha (phon.).25

Q. Vous avez parlé de Kass. C’est une des stations de radio dont vous avez parlé hier26

au cours de votre déposition. Quelle région... À partir de quelle région est-ce que27

Kass FM diffusait ? Est-ce que vous en souvenez ? Est-ce que vous savez cela ?28
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R. Kass, c’est pour les Kalenjin.1

M. LE JUGE PRÉSIDENT EBOE-OSUJI (interprétation) : Bon, Monsieur le Procureur,2

maintenant que vous avez obtenu cela, vous pourriez peut-être demander que des3

noms, les noms propres soient épelés pour la transcription.4

M. OMOFADE (interprétation) : Oui.5

Q. Ces stations de radio que le témoin a mentionnées également hier, est-ce que vous6

pourriez... est-ce que vous pourriez nous épeler, Monsieur le témoin, « Ramogi » ;7

comment est-ce que vous épelez ça, « Ramogi » ?8

M. LE JUGE PRÉSIDENT EBOE-OSUJI (interprétation) : On a déjà Ramogi, je pense,9

mais si on regarde la transcription, il y en a d'autres qui manquent, il y a des10

omissions.11

Ingoro (phon.) ou quelque chose comme ça.12

R. Inoro (phon.), cela figure déjà au procès-verbal.13

M. OMOFADE (interprétation) :14

Q. Il y a... Vous avez fait dit « Kameme », n'est-ce pas ?15

R. Oui.16

Q. Comment est-ce que vous épelez cela ?17

R. K-A-M-E-M-E, « Kameme ».18

Q. Il y avait aussi quelque chose comme radio Maisha ; comment est-ce qu'on écrit19

« Maisha » ?20

R. M-A-I-S-H-A.21

Q. Et vous avez dit que Kass, c'était pour les Kalenjin. Est-ce qu’on peut en déduire22

Kass diffusait essentiellement vers la Vallée du Rift ?23

R. Oui, oui, pour cette tribu spécifique.24

Q. Lors de cette conférence de presse bien précise est-ce que vous vous souvenez qui25

était là pour Kass FM ; qui représentait Kass FM ?26

R. Je ne m'en souviens pas.27

Q. Est-ce que vous connaissez l'un ou l'autre des présentateurs ou des représentants28
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de Kass FM ?1

R. Oui.2

Q. Qui connaissez-vous ?3

R. Je sais... Je connais Arap Sang, Joshua Arap Sang.4

Q. Est-ce que vous en connaissez d'autres ?5

R. Non.6

Q. Et est-ce que vous voyez Joshua Sang, ici, aujourd'hui ?7

R. Oui.8

Q. Est-ce que vous vous souvenez si Joshua Sang était présent lors de cette9

conférence de presse particulière ?10

R. Non.11

Q. Pensez-vous qu'il aurait pu être présent ?12

Me KIGEN-KATWA (interprétation) : Monsieur le Président, j'ai une objection sur ce13

point.14

(Discussion entre les juges sur le siège)15

M. LE JUGE PRÉSIDENT EBOE-OSUJI (interprétation) : L'objection est acceptée.16

M. OMOFADE (interprétation) :17

Q. Lorsque je vous ai demandé un peu plus tôt si vous connaissiez des représentants18

de Kassa FM (phon.), vous avez donné le nom de Joshua Sang.19

Comment avez-vous appris qu'il était un des représentants de Kass FM ?20

R. (Expurgé)21

(Expurgé)22

M. LE JUGE PRÉSIDENT EBOE-OSUJI (interprétation) : Une seconde, Monsieur le23

Procureur.24

Monsieur le témoin, là encore, vous pourriez peut-être vous demander quand et25

comment nous allons poursuivre ce type de questions. Mais M. le témoin… enfin,26

votre question au témoin était… enfin la question précédente était la suivante : est-ce27

que vous connaissez l’un des présentateurs ou représentant de Kass FM, et le témoin28
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a répondu « oui ». C’était à la ligne 17.1

Mais votre dernière question était centrée sur le représentant. Y a-t-il une différence2

entre « représentant » et « présentateur » ?3

M. OMOFADE (interprétation) : Oui, Monsieur le Président, la question que j'ai4

posée précédemment concernait le représentant ou le présentateur, et cette fois-ci,5

j'ai laissé tomber le présentateur.6

Q. Monsieur le témoin, la question que je viens de vous poser concerne également7

les présentateurs…8

M. LE JUGE PRÉSIDENT EBOE-OSUJI (interprétation) : Non. Ce que je voulais dire,9

c'est que dans votre question précédente, cette question précédente aurait peut-être10

pu être imprécise, en termes de réponse que vous avez demandée au témoin, et si11

vous voulez partir de là, vous devez préciser lequel.12

M. OMOFADE (interprétation) : Je comprends, Monsieur le Président.13

Q. Monsieur le témoin, Joshua Sang, à votre connaissance, était-il un présentateur,14

était-il un représentant ou était-il les deux, pour Kass FM ?15

R. Joshua Sang était un présentateur.16

M. LE JUGE PRÉSIDENT EBOE-OSUJI (interprétation) : Maintenant, si vous voulez17

lui demander comment est-ce qu’il savait cela, il faut que vous soyez très prudent.18

M. OMOFADE (interprétation) : Oui, tout à fait. Je vais donc d'abord poser une19

question, il se peut qu'ensuite, nous ayons à passer à huis clos partiel.20

Q. Savez-vous ce qu'il présentait sur Kass FM ?21

R. Je sais qu'il était juste un des présentateurs de Kass FM, mais pour ce qui est du22

programme, je ne l'ai pas suivi.23

Q. Et savez-vous en quelle langue il présentait son programme ?24

R. En kalenjin.25

M. LE JUGE PRÉSIDENT EBOE-OSUJI (interprétation) : Là encore, je n'aime pas26

vous interrompre, mais je le dois.27

Q. Monsieur le témoin, lorsque vous dites qu'il était juste un présentateur, mais pour28
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ce qui est du programme, vous ne l'avez pas suivi, là, j'ai besoin de précisions.1

Vous dites que vous ne savez pas quel programme il présentait, ou est-ce que vous2

dites que vous savez quel programme il présentait, mais que vous ne l'aviez pas3

suivi ?4

R. Non, je ne savais pas quel programme il présentait, mais je savais qu'il était5

présentateur.6

M. LE JUGE PRÉSIDENT EBOE-OSUJI (interprétation) : Merci.7

M. OMOFADE (interprétation) : Monsieur le Président, je pense que nous devrions,8

à ce stade, passer à huis clos partiel pour quelques questions.9

M. LE JUGE PRÉSIDENT EBOE-OSUJI (interprétation) : Pour combien de temps ?10

M. OMOFADE (interprétation) : Là encore, je dirais que je pense, une dizaine de11

minutes, tant que je pose ce type de questions.12

M. LE JUGE PRÉSIDENT EBOE-OSUJI (interprétation) : Bien. Nous allons passer à13

huis clos partiel, et je vais essayer de vous demander de faire en moins de14

10 minutes, si possible.15

M. OMOFADE (interprétation) : Je vais essayer.16

(Passage en audience à huis clos partiel à 12 h 07)17

M. LE GREFFIER (interprétation) : Nous sommes à huis clos partiel, Monsieur le18

Président.19

M. LE JUGE PRÉSIDENT EBOE-OSUJI (interprétation) : Monsieur Omofade, vous20

pouvez continuer.21

M. OMOFADE (interprétation) :22

Q. Monsieur le témoin, comment savez-vous que Joshua Sang était un présentateur23

de Kass FM ?24

R. J'ai appris cela un jour, (Expurgé)25

(Expurgé)26

(Expurgé)27

(Expurgé)28
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(Expurgé)1

(Expurgé)2

(Expurgé)3

Et c'est ainsi que j'ai su qu'il était présentateur.4

Me KHAN QC (interprétation) : Monsieur le Président, si vous me permettez, mon5

éminent confrère me dit qu'il est dit… eh bien, j'ai appris par mon éminent confrère,6

Mme Alagendra, que… que quelqu'un était venu, je pense que la sécurité doit7

l'escorter. Mais je pense que je soulève la question à l'intention des juges, pour savoir8

si vous souhaitez faire une enquête et savoir qui est cette personne qui essaie de9

regarder dans la salle.10

M. LE JUGE PRÉSIDENT EBOE-OSUJI (interprétation) : Merci.11

M. OMOFADE (interprétation) :12

(Expurgé)13

(Expurgé) il a eu14

une discussion avec le leader... le leader du Pentagone qui représentait la Vallée de...15

du Rift et le président.16

Q. Et le leader du Pentagone représentant la Vallée de la… du Rift, M. Ruto, le17

président M. Kosgey. (Expurgé) de cette réunion18

entre eux… entre ces... ou plutôt, le terme correct que vous avez utilisé, c'est « les19

discussions entre les deux » ?20

R. Bien. Lorsqu'ils parlaient de la façon dont le leader du Pentagone, de l'ODM21

pourrait se rendre à la station de radio, et également, parler à la radio avec le peuple22

kalenjin.23

(Expurgé)24

(Expurgé)25

Q. En quelle langue parlaient-ils ?26

R. Ils parlaient en swahili, et il s'agissait de swahili et d'anglais, en général.27

Q. Pourriez-vous être plus précis (Expurgé)28

ICC-01/09-01/11-T-44-Red-FRA WT 08-10-2013 37/84 WN TICC-01/09-01/11-T-44-Red2-FRA WT 08-10-2013 37/84 NB T
En application de la décision de la Chambre de première instance V(a), ICC-01/09-01/11-981, en date du 24 septembre 2013, et des instructions
contenues dans le courriel en date du 3 décembre 2013, la version de la transcription avec ses expurgations est rendue publique



Procès – Témoin KEN-OTP-P-0326 (Audience publique) ICC-01/09-01/11

08/10/2013 Page 38

(Expurgé)1

R. (Expurgé) concernait le leader du Pentagone qui devait donc être2

avec lui dans le studio.3

Q. Et par « leader du Pentagone », puisque l'autre personne, c’était le président, par4

« leader du Pentagone », à qui faites-vous référence ?5

R. M. Ruto.6

Q. Et savez-vous si ce programme ou cette diffusion à la radio a éventuellement... a7

réellement eu lieu ?8

R. Oui.9

Q. Vous souvenez-vous à quel moment cette discussion radiodiffusée a eu lieu ?10

R. Entre le leader du Pentagone de l'ODM ou avec M. Kosgey ? Pour être précis.11

Q. Entre M. Ruto et M. Sang, sur Kass FM.12

R. Ah ! C’était aux alentours de 10 heures du matin.13

Q. Et comment avez-vous su que c’était à 10 heures du matin ? Est-ce que vous l'avez14

su avant ou est-ce que vous l'avez appris après ?15

R. J'ai entendu (Expurgé) me dire que M. Ruto est sur les ondes, et qu'il16

s'adresse au peuple kalenjin.17

Q. (Expurgé)18

Nous sommes à huis clos partiel, maintenant, donc sentez-vous tout à fait libre de19

mentionner son nom.20

R. (Expurgé)21

Q. (Expurgé)22

R. Je ne m'en souviens pas vraiment.23

Q. Vous avez parlé (Expurgé)24

(Expurgé)25

R. Oui.26

Q. (Expurgé)27

R. (Expurgé)28
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Me KHAN QC (interprétation) : Excusez-moi d'interrompre.1

Mon éminent confrère avait indiqué une... a demandé des informations concernant2

l'heure, mais nous n'avons pas encore de date ; cela pourrait être utile.3

M. OMOFADE (interprétation) : Madame, Messieurs les juges, j'y reviendrai, et j'ai4

demandé l'heure, mais j'y reviendrai par la suite.5

Me KHAN QC (interprétation) : Monsieur le Président, avec tout le respect que je6

vous dois, nous avons parlé d'une réunion et mon éminent confrère a demandé7

l'heure de ces discussions, et je dirais qu'il serait simplement équitable pour la8

Défense de nous faire savoir quand est-ce que cette dite interview a eu lieu.9

M. LE JUGE PRÉSIDENT EBOE-OSUJI (interprétation) : Maître Khan QC, je ne suis10

pas sûr que ce concept d'équité puisse entrer en jeu, parce que dans le cadre de11

l'interrogatoire principal, il... il ne faut pas qu'il y ait de questions directives à12

l'intention du témoin.13

Et lors de votre contre-interrogatoire, vous pourrez en parler. Et si le Procureur14

laisse des lacunes, lacunes légitimes dans l'interrogatoire principal, c'est son15

problème.16

Me KHAN QC (interprétation) : Monsieur le Président, la question, je l'ai dit, est une17

question d'équité, parce que nous avons le droit de savoir ce qui s'est dit, quand18

est-ce qu’une réunion a eu lieu, donc, de façon à ce que lorsque nous allons poser des19

questions au témoin, nous puissions le savoir. Ce n'est pas quelque chose qui doit20

être caché, il faudrait poser cette question à la première opportunité.21

Et comme mon éminent confrère a pensé qu'il était nécessaire de prendre le temps, et22

c'est sa prérogative de le faire, il en découle automatiquement que nous devrions23

savoir à quelle heure et à quelle date.24

Autrement, à quoi sert l'heure, Monsieur le Président ?25

M. LE JUGE PRÉSIDENT EBOE-OSUJI (interprétation) : Maître Khan QC, vous26

pouvez poser cette question pendant votre contre-interrogatoire.27

Le... la... le Procureur a dit qu'il y viendrait plus tard, restons-en là maintenant, et s'il28
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ne le fait pas, vous pourrez le faire pendant votre contre-interrogatoire.1

Me KHAN QC (interprétation) : Je vous en remercie.2

M. OMOFADE (interprétation) : Je pense que j'avais l'intention de le faire par la3

suite, je ne pense pas que ce soit équitable de... de m'interrompre pendant que4

j'interroge le témoin, c'est... nous sommes sur un sujet particulier, et il est important5

qu'il finisse avec cela avant que je ne revienne à l'autre point.6

Donc, faisons les choses dans l'ordre.7

(Expurgé)8

(Expurgé)9

(Expurgé))10

(Expurgé)11

(Expurgé)12

(Expurgé)13

(Expurgé)14

(Expurgé)15

(Expurgé)16

(Expurgé)17

(Expurgé)18

R. Oui.19

Q. Vous avez dit que (Expurgé) M. Ruto était sur les ondes et s'adressait20

au peuple en kalenjin.21

(Expurgé)22

(Silence du témoin)23

Je ne sais pas si vous avez entendu ma question.24

Je répète ma question : (Expurgé) ce25

discours adressé à la population en kalenjin ?26

R. (Expurgé) M. Ruto s'adressait à la communauté des Kalenjin et demandait à27

la population kalenjin de voter pour l'ODM. Et il a également instamment demandé28
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à toute la Vallée du Rift de voter pour l'ODM parce que l'ODM est un parti qui a de1

bonnes valeurs, des points de vue intéressants et un... un... un bon leadership qui est2

bon pour la population.3

Q. Y avait-il autre chose ?4

R. Non.5

Q. Et est-ce que, par la suite, vous avez découvert que cette... ces discussions sur les6

ondes et cette présentation sur les ondes par M. Ruto a eu lieu ?7

R. Pardon ?8

Q. Est-ce que ces discussions avec M. Ruto, ces discussions sur Kass FM, est-ce que9

cela a réellement eu lieu ?10

R. Oui.11

Q. Est-ce que vous avez entendu cela, (Expurgé)12

(Expurgé) est-ce que vous l'avez entendu, ce programme ?13

R. Oui.14

Q. Et est-ce que, par la suite, vous avez découvert ce qui a été dit ?15

R. (Expurgé)16

Q. (Expurgé) qui a été utilisée ?17

R. Il parlait kalenjin.18

(Expurgé)19

R. Oui.20

(Expurgé)21

(Expurgé)22

Q. Et qu'est-ce (Expurgé) après la diffusion de ce23

programme à la radio ?24

R. Je ne m'en souviens pas.25

Q. Nous y reviendrons.26

Pour l'instant, juste pour préciser ce qui a été dit auparavant, est-ce que vous vous27

souvenez à quel moment cet... ce programme radiodiffusé sur Kass FM a eu lieu,28
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programme dans lequel M. Ruto était invité ?1

R. Ce programme a été diffusé au mois de décembre.2

Q. Pourriez-vous nous dire en quelle année ? Cela peut paraître évident, mais je vous3

demanderais de le dire quand même.4

R. 2007.5

Q. Et est-ce que c’était avant les élections ou après ?6

R. Avant les élections.7

Q. (Expurgé)8

(Expurgé)9

(Expurgé)10

(Expurgé)11

(Expurgé)12

(Expurgé)13

(Expurgé)14

(Expurgé)15

(Expurgé)16

(Expurgé)17

(Expurgé)18

(Expurgé)19

(Expurgé)20

(Expurgé)21

(Expurgé)22

(Expurgé)23

(Expurgé)24

(Expurgé)25

(Expurgé)26

(Expurgé)27

(Expurgé)28
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(Expurgé)1

(Expurgé)2

(Expurgé)3

(Expurgé)4

(Expurgé)5

(Expurgé)6

(Expurgé)7

(Expurgé)8

R. Non.9

Q. Quelle langue parlaient-ils ; le savez-vous ? Quelle langue parlaient-ils entre eux ?10

R. En anglais, en swahili, peut-être parfois dans leur langue.11

Q. C'est-à-dire le kalenjin ?12

R. Oui.13

Q. Au passage, savez-vous ce que fait (Expurgé) à l'heure actuelle ? (Expurgé)14

(Expurgé)15

(Expurgé)16

(Expurgé)17

Q. Savez-vous à quelle époque c'est arrivé ?18

(Expurgé)19

(Expurgé)20

(Expurgé)21

(Expurgé)22

(Expurgé)23

(Expurgé)24

Me KHAN QC (interprétation) : Je ne sais pas où nous en sommes, je ne... On ne sait25

pas si nous sommes en train d'essayer d'obtenir des conjectures de la part du témoin.26

Il faut quand même faire une différence entre ce que le témoin savait et ce que le27

témoin aurait entendu, par rapport aussi à ce que le témoin devine.28
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Donc... Parce que la... la valeur probante, et donc, la pertinence et la... la recevabilité1

de ces éléments de preuve sont très « différents » selon qu'ils tombent dans l'une ou2

l'autre des catégories.3

M. LE JUGE PRÉSIDENT EBOE-OSUJI (interprétation) : Bien sûr. De toute façon,4

nous serons là pour évaluer la valeur de ses réponses et ainsi que celle des questions.5

Me KHAN QC (interprétation) : Je vous remercie.6

Me KIGEN-KATWA (interprétation) : Mister President...7

M. LE JUGE PRÉSIDENT EBOE-OSUJI (interprétation) : Maître Kigen-Katwa.8

Me KIGEN-KATWA (interprétation) : J'ai une objection à faire en ce qui concerne9

cette question, Monsieur le Président, cette dernière question qui a été posée au10

témoin.11

Donc, je reprends la question : (Expurgé)12

(Expurgé)13

(Expurgé)14

Eh bien, la deuxième partie de la réponse (Expurgé)15

(Expurgé) ce qui est contraire à ce qu’a dit le témoin.16

Donc, c’est pour ça que nous soulevons notre objection.17

M. LE JUGE PRÉSIDENT EBOE-OSUJI (interprétation) : Bien.18

Je ne suis pas sûr que la question soit vraiment mal posée. Je vois que vous êtes19

inquiet quant à la deuxième partie de la proposition, parce que le témoin semble20

suggérer quelque chose, plutôt que de nous dire qu'il le sait totalement... qu'il le sait21

véritablement.22

Donc, ce n'est pas...23

Me KIGEN-KATWA (interprétation) : Mais dans ce cas-là, vous retenez mon24

objection ou non ?25

M. LE JUGE PRÉSIDENT EBOE-OSUJI (interprétation) : Non, je rejette votre26

objection.27

Je vous ai expliqué sur quelle base je l'ai rejetée, d'ailleurs. Je n'avais pas besoin de le28
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faire, de toute façon, mais je n'ai pas pu m'empêcher.1

M. OMOFADE (interprétation) : La façon dont j'ai posé la question, de toute façon,2

était... se fondait sur la chose suivante : elle se fondait sur ce que le témoin nous avait3

véritablement dit jusqu'à présent. J'ai bien fait attention à ne pas suggérer (Expurgé)4

(Expurgé)5

M. LE JUGE PRÉSIDENT EBOE-OSUJI (interprétation) : Poursuivez.6

M. OMOFADE (interprétation) : Bien.7

(Expurgé)8

(Expurgé)9

R. Je me souviens (Expurgé)10

(Expurgé)11

Ensuite, plus tard, lorsque le... le jour de... du scrutin approchait, (Expurgé)12

(Expurgé)13

(Expurgé)14

(Expurgé)15

Q. Aidez-nous en ce qui concerne l'orthographe.16

Donc, vous avez dit (Expurgé)17

(Expurgé)18

(Expurgé)19

Q. C’est son prénom ou son nom de famille ?20

R. C'est son nom de famille.21

Q. Connaissez-vous son prénom ?22

R. Non, je ne me souviens pas de son prénom.23

(Expurgé)24

(Expurgé)25

(Expurgé)26

(Expurgé)27

(Expurgé)28
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(Expurgé)1

Me KIGEN-KATWA (interprétation) : Monsieur le Président, avec votre permission,2

nous soulevons... nous n'avons pas d'objection à ce que le nom de (Expurgé) ait été3

proposé au témoin.4

M. OMOFADE (interprétation) : Je ne comprends pas du tout cette intervention de5

Me Katwa. Je lui ai demandé... J'ai demandé au témoin s'il connaît le nom... le6

prénom de Monsieur... de cette personne, il a dit qu'il le ne sait pas. Enfin, peut-être7

qu'il faudrait que je sois plus clair.8

M. LE JUGE PRÉSIDENT EBOE-OSUJI (interprétation) : Me Kigen-Katwa a soulevé9

une objection pour la raison suivante : si vous connaissez le nom de (Expurgé) le nom10

et le prénom de (Expurgé) demandez-le au témoin.11

M. OMOFADE (interprétation) : Ah ! Maintenant, je comprends !12

Mais le témoin a donné de toute façon un premier prénom, dans sa déclaration, qui a13

été clarifiée. C’est pour cela que je... j'ai posé cette question sur le prénom, j'ai été14

peut-être un peu directif. Enfin, je répète... je... je pose la question.15

Q. Ce n'est pas (Expurgé) n'est-ce pas ?16

R. Non, ce n'est pas (Expurgé)17

Q. Mais vous nous avez dit qu'il s'agissait (Expurgé)18

(Expurgé)19

(Expurgé)20

(Expurgé)21

R. Non.22

(Expurgé)23

(Expurgé)24

Q. Je vous pose cette question pour la raison suivante : (Expurgé)25

(Expurgé)26

(Expurgé)27

(Expurgé)28
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(Expurgé)1

(Expurgé)2

(Expurgé)3

Me KHAN QC (interprétation) : Pourrions-nous changer... modifier le... la4

transcription en anglais, à la page 51, ligne 10, afin que la réponse qui a été donnée5

soit consignée ? Nous l'avons toutes... nous l'avons tous entendue.6

M. OMOFADE (interprétation) : Je crois que la réponse était « non », mais je repose7

ma question.8

(Expurgé)9

(Expurgé)10

(Expurgé) C'est-à-dire ?11

Q. Oui, (Expurgé)12

R. Quel genre ?13

(Expurgé)14

(Expurgé)15

(Expurgé)16

(Expurgé)17

(Expurgé)18

(Expurgé)19

(Expurgé)20

(Expurgé)21

Q. (Expurgé) Silas Simatwo, donc cela s'écrit bien22

S-I-M-A-T-W-O ?23

M. LE JUGE PRÉSIDENT EBOE-OSUJI (interprétation) : Avant de parler de ce Silas,24

j'ai quand même une question à poser à propos de ce (Expurgé) au témoin.25

Q. Lorsque le Procureur vous a posé une question à propos de (Expurgé) il vous a26

demandé la chose suivante — et je cite : (Expurgé)27

Et vous avez répondu de la façon suivante — je cite : « Je ne suis pas sûr, (Expurgé)28
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(Expurgé)1

(Expurgé)2

Alors, ce n'est... Donc, ce qui m'intéresse, c'est que pour ce qui est de (Expurgé) vous3

avez dit que vous n'étiez pas sûr. En ce qui concerne (Expurgé) est-ce que la situation est4

la même ? Est-ce que vous savez (Expurgé)5

(Expurgé)6

(Expurgé)7

(Expurgé)8

Q. Donc, voici ma question : savez-vous (Expurgé) Et là, je vous9

demande ce que vous savez, pas ce que vous pensez ou ce que vous imaginez ; je10

vous demande donc (Expurgé)11

(Expurgé)12

R. Je n’en suis pas sûr.13

Q. Je vous remercie.14

M. LE JUGE PRÉSIDENT EBOE-OSUJI (interprétation) : Monsieur Omofade,15

continuez, vous pouvez poser votre question.16

M. OMOFADE (interprétation) : Je vous remercie, Monsieur le Président.17

Q. Monsieur le témoin, nous parlions maintenant de Silas Simatwo. Je vous ai18

demandé si son nom s'orthographiait bien : S-I-M-A-T-W-O ?19

R. Oui. C'est bien cela. S-I-M-A-T-W-O — « Simatwo ».20

(Expurgé)21

R. Silas était chargé de la distribution des articles servant à la campagne électorale,22

les affiches présidentielles, les drapeaux, les brochures, et cetera.23

Me KHAN QC (interprétation) : Désolé, pour le témoin, je suis désolé de... de24

l'interrompre, mais nous pourrions faire tout cela en audience publique, toutes ces25

allégations, enfin, tout ce qui est dit à propos de Silas Simatwo. Je ne vois pas26

comment cela pourrait dévoiler l'identité du témoin, et je pense que le public devrait27

pouvoir entendre tout ceci.28

ICC-01/09-01/11-T-44-Red-FRA WT 08-10-2013 48/84 WN TICC-01/09-01/11-T-44-Red2-FRA WT 08-10-2013 48/84 NB T
En application de la décision de la Chambre de première instance V(a), ICC-01/09-01/11-981, en date du 24 septembre 2013, et des instructions
contenues dans le courriel en date du 3 décembre 2013, la version de la transcription avec ses expurgations est rendue publique



Procès – Témoin KEN-OTP-P-0326 (Audience publique) ICC-01/09-01/11

08/10/2013 Page 49

M. LE JUGE PRÉSIDENT EBOE-OSUJI (interprétation) : Tout dépend (Expurgé)1

(Expurgé)2

Me KHAN QC (interprétation) : Mais les (Expurgé)3

(Expurgé) ont été obtenus lors d'une... à huis clos partiel, donc, je4

reviens à mon... mes arguments précédents : je ne vois pas pourquoi son rôle, le rôle5

de ce Silas, ne devrait pas être rendu public.6

Pourquoi est-ce que nous devons rester à huis clos ? Je voulais faire une différence...7

C’est pour ça que je voulais faire une différence entre, d'un côté, la base permettant8

au témoin d'avoir cette connaissance, et ensuite, les éléments de preuve qu'il a...9

nous apporte.10

M. LE JUGE PRÉSIDENT EBOE-OSUJI (interprétation) : Qu'avez-vous à dire,11

Monsieur Omofade ?12

M. OMOFADE (interprétation) : Écoutez, pour tous ces individus, j'ai posé un13

nombre de questions. (Expurgé)14

(Expurgé)15

(Expurgé)16

(Expurgé)17

M. LE JUGE PRÉSIDENT EBOE-OSUJI (interprétation) : Très bien. Poursuivez.18

M. OMOFADE (interprétation) :19

Q. Avant l'interruption par Me Khan QC, Monsieur le témoin, vous nous expliquiez20

le rôle que jouait M. Simatwo (Expurgé) Pourriez-vous poursuivre ?21

Vous nous aviez dit qu'il était chargé de la distribution des articles utilisés dans la22

campagne électorale, les affiches électorales présidentielles, les drapeaux, les23

brochures... Nous sommes arrêtés là ; savez-vous s'il faisait autre chose ?24

R. Au cours... Il était aussi le... Il aidait aussi lors des meetings dans la Vallée du Rift.25

Il vérifiait, tout d'abord, si les installations prévues pour le meeting par l'ODM26

avaient bel et bien... avaient bel et bien été réservées, et cetera.27

Q. Oui, souvenez-vous que vous devez répondre aux juges, à Mme et MM. les juges,28
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c’est une erreur que nous avons tendance à faire tous, mais vous devez répondre aux1

juges, et donc, les regarder.2

Donc, ce Silas, savez-vous d'où il venait ?3

R. Silas vient de la Vallée du Rift, mais il travaille aussi à Nairobi. Il travaille à... aux4

assurances Amaco.5

Q. Quelle est... quelle est son appartenance ethnique ?6

R. C’est un kalenjin.7

Q. Vous avez parlé, donc, des assurances Amaco ; à qui appartient cette société8

d'assurances ?9

R. Silas est un directeur chez Amaco, mais il y a aussi des actionnaires.10

Q. Mais connaissez-vous les actionnaires principaux de cette société ?11

R. Je n'en suis pas certain, je n'ai pas creusé la chose, mais d'après ce que je sais,12

M. Ruto serait actionnaire, entre autres, de cette entreprise.13

Q. Est-ce que vous vous souvenez quand M. Silas Simatwo a travaillé (Expurgé)14

(Expurgé) Commençons par sa... la date à laquelle il a commencé à travailler ; c'était15

quand ?16

R. Ce serait en (Expurgé).17

Q. Alors, maintenant, c’est peut-être évident, mais de quelle année parlons-nous ?18

R. De (Expurgé).19

(Expurgé)20

(Expurgé)21

(Expurgé)22

(Expurgé)23

(Expurgé)24

(Expurgé)25

(Expurgé)26

(Expurgé)27

(Expurgé)28
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(Expurgé)1

(Expurgé)2

(Expurgé)3

(Expurgé)4

(Expurgé)5

(Expurgé)6

(Expurgé)7

(Expurgé)8

(Expurgé)9

(Expurgé)10

(Expurgé)11

(Expurgé)12

(Expurgé)13

(Expurgé)14

(Expurgé)15

(Expurgé)16

(Expurgé)17

(Expurgé)18

(Expurgé)19

Q. Monsieur le témoin, précédemment, je vous ai posé des questions à propos de20

réunions qui auraient pu avoir « eu » lieu (Expurgé)21

(Expurgé)22

(Expurgé)23

(Expurgé)24

R. C'est-à-dire ?25

M. LE JUGE PRÉSIDENT EBOE-OSUJI (interprétation) : Monsieur Omofade, c’est...26

Vous êtes responsable de la transcription. C’est vous qui la faites, mais parfois, il est27

vrai que votre choix de mots n'est pas clair. Et de ce fait, la déposition du témoin28
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n'est pas claire. Donc, bon, une question peut poser problème parce qu'elle se base...1

elle demande une réponse... une spéculation pour la réponse, mais nous, nous vous2

demandons, car c’est votre métier, de nous faire une transcription qui va nous aider,3

un dossier qui va nous aider.4

Donc, vous avez posé toute une série de questions à propos de ce qui aurait pu5

arriver ; nous en sommes là.6

Donc, il vaut mieux que vous posiez des questions pour savoir ce qui est7

véritablement arrivé, parce que cela nous aiderait beaucoup plus.8

M. OMOFADE (interprétation) : Je... J'entends bien.9

Q. Monsieur le témoin, y a-t-il eu des réunions entre (Expurgé)10

(Expurgé)11

R. Oui, il y en a eu.12

(Expurgé)13

(Expurgé)14

(Expurgé)15

(Expurgé)16

Q. Avez-vous assisté à ces réunions, ou à l'une d'entre elles ?17

(Expurgé)18

(Expurgé)19

R. Non.20

Q. Et savez-vous qui aurait assisté à ces réunions à part (Expurgé)21

(Expurgé)22

Q. Et savez-vous quels étaient les sujets abordés lors de ces réunions ?23

(Expurgé)24

Q. Et à partir du 27... à... et dans la période qui a précédé les élections25

du 27 décembre, savez-vous s'il y a eu ce type de réunions (Expurgé)26

R. Oui, il y en a eu.27

Q. Et comment l'avez-vous appris ?28
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(Expurgé)1

(Expurgé)2

(Expurgé)3

Q. Et avez-vous... Et après ces réunions, est-ce que vous avez eu vent de ce qui avait4

été discuté ?5

R. La seule chose... La seule chose que l'on obtenait après ces réunions, c'était le... les6

informations à l'attention de la presse. Là, on obtenait ces informations à l'intention7

de la presse, lorsque le secrétaire général lisait ses communiqués de presse.8

M. OMOFADE (interprétation) : Oui, je pense qu'il est l'heure de faire la pause.9

M. LE JUGE PRÉSIDENT EBOE-OSUJI (interprétation) : Et lorsque nous10

reprendrons, nous pourrons repasser en audience publique ?11

M. OMOFADE (interprétation) : Je l'espère. Je l'espère.12

M. LE JUGE PRÉSIDENT EBOE-OSUJI (interprétation) : Bien.13

Nous allons donc baisser les stores, faire sortir le témoin, et nous partirons nous14

restaurer.15

(Passage en audience à huis clos à 13 h 02)16

M. LE GREFFIER (interprétation) : Nous sommes à huis clos, Monsieur le Président.17

M. LE JUGE PRÉSIDENT EBOE-OSUJI (interprétation) : Très bien.18

Veuillez faire sortir le témoin du prétoire.19

(Le témoin est reconduit hors du prétoire)20

Nous reprendrons à 14 h 30.21

M. LE GREFFIER : Veuillez vous lever.22

(L'audience à huis clos, suspendue à 13 h 03, est reprise en audience publique à 14 h 33)23

Mme L'HUISSIER : Veuillez vous lever.24

Veuillez vous asseoir.25

M. LE GREFFIER (interprétation) : Monsieur le Président, nous sommes en audience26

publique.27

M. LE JUGE PRÉSIDENT EBOE-OSUJI (interprétation) : Nous sommes en audience28
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publique.1

M. OMOFADE (interprétation) : J'ai demandé à ce que l'on ne fasse pas entrer le2

témoin tout de suite ; j'ai quelques mots à dire auparavant, quelques minutes, à3

moins que vous n'ayez des questions.4

Il y aura peut-être des réactions de la part de la Défense des deux accusés.5

Je voudrais que nous passions à huis clos partiel pour le temps de mes remarques.6

M. LE JUGE PRÉSIDENT EBOE-OSUJI (interprétation) : Huis clos partiel, s'il vous7

plaît.8

(Passage en audience à huis clos partiel à 14 h 34)9

M. LE GREFFIER (interprétation) : Nous sommes à huis clos partiel.10

M. LE JUGE PRÉSIDENT EBOE-OSUJI (interprétation) : Merci beaucoup.11

M. OMOFADE (interprétation) : Comme je l'ai indiqué, j'ai demandé à ce que le12

témoin, pour le moment, ne soit pas introduit dans le prétoire. Je m'adresse à la13

Chambre, constituée de juges professionnels. Nous ne sommes pas ici devant un14

jury. Un certain nombre… sur un certain nombre de questions que j'ai essayé15

d'explorer avec lui, le témoin donne des réponses et fait un récit devant la Cour qui16

ne correspond pas tout à fait à la déclaration qu'il a faite.17

Cette déclaration a été divulguée aux deux équipes de la Défense, comme vous le18

savez.19

Vous saurez également que le témoin, non seulement a signé cette déclaration, mais20

qu’au cours de… des sessions de préparation des témoins, (Expurgé)21

(Expurgé), donc, c'est relativement récent, le témoin, à cette occasion, a confirmé22

l'exactitude du contenu de cette déclaration.23

Il a évidemment fait quelques ajouts, quelques corrections.24

Ce qu'il dit aujourd'hui, bon, je le dis… ce que je dis aujourd'hui, je ne le dis pas pour25

le contredire, mais bon, on ne sait pas pour le moment si c'est simplement par défaut26

de sa mémoire ou parce qu’il souhaite présenter un récit tout à fait différent de celui27

qu'il a fait dans sa déclaration, et… récit qu'il avait confirmé lorsqu'il a fait l'objet28
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d'une préparation le (Expurgé)1

Je peux vous donner un certain nombre d'exemples, si vous le souhaitez.2

M. LE JUGE PRÉSIDENT EBOE-OSUJI (interprétation) : Non, non, non.3

J'essaie de comprendre l'objectif de votre intervention, Monsieur Omofade. Où4

voulez-vous en venir exactement en faisant cette intervention ?5

M. OMOFADE (interprétation) : J'allais vous donner des exemples, et puis, ensuite,6

vous faire une proposition, mais je vais passer tout de suite à la proposition.7

Alors, j’ai… j'ai une proposition en deux temps : premièrement, ce que nous8

cherchons, c'est dans les cas bien spécifiques où le témoin semble ne plus avoir un9

souvenir précis de ce qu'il avait déclaré dans sa déclaration, essayer d'obtenir à10

nouveau cette information de sa part, et s'il continue à rester vague, ou s'il continue à11

être en contradiction avec sa déclaration, essayer de lui rafraîchir la mémoire, en12

ayant confirmé avec lui l'authenticité de la déclaration qu'il a faite au préalable.13

Certains de ces cas sont apparus hier, d'autres aujourd'hui, ce matin. Nous savons ce14

qui est apparu lors de la déposition du témoin précédent, le témoin 0536. Il y a eu là15

une incohérence dans les dates citées. Cela a été soulevé par l'Accusation et puis,16

ensuite, c'est devenu une question au cours du contre-interrogatoire.17

Alors, nous estimons qu'il est équitable, en tout cas vis-à-vis du témoin, s'il a des18

difficultés à se rappeler ce qu'il a dit précédemment… C'est aussi dans un souci19

d'équité pour la Défense. Me Khan QC, je le rappelle, a fait référence au fait que cela20

aurait dû être soulevé lors de l'interrogatoire principal du 0536.21

Alors, je propose de revenir sur les cas où apparemment il y a des difficultés dans les22

souvenirs du témoin. Si cette difficulté persiste, sur ces points particuliers, essayer de23

rafraîchir sa mémoire à partir des extraits pertinents de sa déclaration, et puis,24

ensuite, selon les réponses que le témoin donnera au cours de mon interrogatoire, eh25

bien, je verrai si nous revenons un petit peu en arrière, un petit peu… pardon, si26

nous allons un petit peu plus loin que rafraîchir simplement sa mémoire, voir si on27

peut revenir sur le contenu… au cours du contre-interrogatoire, par exemple, sur ces28
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points, naturellement, avec votre autorisation, Monsieur le Président.1

J'en ai terminé.2

M. LE JUGE PRÉSIDENT EBOE-OSUJI (interprétation) : J'entendrai dans un instant3

la réaction des Défenses sur ce point, mais je constate qu’au cours de la déposition4

du témoin, les… certains membres de votre équipe hochaient la tête. Je ne sais pas si5

c'est vraiment la… le plus indiqué.6

Enfin, la Défense, votre réaction ?7

Me KHAN QC (interprétation) : Bon, je ne comprends pas très bien la requête.8

Apparemment, l'Accusation ne cherche pas… enfin, ne… ne présente pas une9

requête pour déclarer son témoin hostile, elle dit simplement que la… la10

déclaration… la déposition actuelle du témoin ne correspond pas tout à fait à sa11

déclaration initiale.12

Il y a plusieurs aspects à cela. Bon, nous savons que nous n'avons qu'une13

transcription de la déclaration, cela n'a pas été enregistré par vidéo, bon, ça ne suffit14

pas que le… la… la déposition soit… ne soit pas totalement cohérente, il ne suffit pas15

non plus que l'Accusation dise que le témoin s'écarte un petit peu de ce qu'il avait dit16

au départ. Il faut en plus, à notre avis, que le témoin qui a eu la possibilité de relire17

sa déclaration et à qui on a dit… à qui l'on a donné l'information que c'est une… un18

délit pénal que de prononcer des mensonges, eh bien, oublie. Le témoin peut avoir19

des difficultés à… à se souvenir.20

Est-ce que ça veut dire qu'il faut représenter le document ? Alors, est-ce que21

l'Accusation essaye de montrer un état d'esprit hostile ou bien est-ce qu’elle dit que22

le témoin ne donne pas la vérité ? Bon, on peut arriver, à… à… à ce moment-là, à le23

déclarer hostile.24

Le témoin s'est concentré sur les questions de M. Omofade, jusqu'à maintenant.25

Donc, je proposerai que l'on continue à écouter le témoin et sa déposition, et à un26

moment donné, si l'Accusation estime, une requête pourra être présentée. On réagira27

à ce moment-là.28
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En tout… Avec tout le respect que je dois à M. Omofade, je dirais que c'est une1

approche beaucoup plus préférable que l'approche qui a été adoptée avec le témoin2

précédent qui, à notre avis, n'était pas équitable.3

Je… je…. je vois ce que l'Accusation a essayé de faire, pour le moment, mais on verra4

si ultérieurement il convient de présenter une requête, et nous réagirons à ce5

moment-là.6

M. LE JUGE PRÉSIDENT EBOE-OSUJI (interprétation) : Maître Katwa.7

Me KIGEN-KATWA (interprétation) : À notre avis, l'Accusation se trompe en8

présentant cette requête.9

Le témoin, à aucun moment, n'a suggéré expressément ou de manière implicite qu'il10

aurait des difficultés à se souvenir des événements qu'on lui présente.11

Donc, il n'y a pas de problème pour ce qui est de lui rafraîchir la mémoire.12

Deuxième point : l'impression que l'on crée sur le témoin : est-ce qu’il est honnête,13

ou… ou est-ce qu’il ne l'est pas ?14

Avant de trancher sur cette question, savoir s'il dit la vérité au pas, nous estimons,15

pour notre part, que l'Accusation doit nous donner une base. L'Accusation ne vous a16

pas donné d'argument pour laisser penser que le témoin ne dit pas la vérité.17

M. LE JUGE PRÉSIDENT EBOE-OSUJI (interprétation) : Non, attendez, attendez,18

Maître Katwa, nous n'en sommes pas encore là, nous n'en sommes pas encore au19

stade que vous évoquez.20

Me Khan QC et vous avez soulevé également ces mêmes points. Me Khan QC a21

évoqué deux points. Est-ce qu’il s'agit d'une perte de mémoire de la part du témoin,22

ou bien est-ce qu’il s'agit de la nécessité de déclarer ce témoin un témoin hostile ?23

Nous n'en sommes pas là pour le moment.24

Je ne suis pas d'accord pour dire que l'Accusation se trompe en alertant toutes les25

parties et les participants, ici, au prétoire, en l'alertant… en les alertant de la26

difficulté. Alors, on verra quelles sont les procédures établies par certaines27

juridictions, rafraîchir la mémoire ou aller à une étape plus loin. Nous verrons, nous28
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verrons lorsque nous en serons à ce stade. C'est une proposition plus radicale que1

celle de… de traiter un témoin comme étant un témoin hostile. Pour le moment,2

nous en sommes à lui rafraîchir la mémoire.3

Bon, cette perte de mémoire peut être due à plusieurs raisons. Peut-être que c'est la4

manière dont on lui pose les questions ou le témoin ne se souvient plus.5

Donc, nous sommes simplement alertés par l'Accusation de ces difficultés, et nous6

allons laisser l'Accusation poursuivre et voir.7

Me KIGEN-KATWA (interprétation) : Je dirais, à ce stade, que nous ne… nous8

n'avons vu, à aucun moment, que le témoin avait des difficultés à se souvenir des9

événements.10

Par conséquent, je pense qu'il n'est pas nécessaire… même pas nécessaire de lui11

rafraîchir la mémoire.12

Le témoin doit, effectivement, dire la vérité, puisqu'il est… puisqu'il est sous serment13

devant cette Cour, article 69 ; il s'engage à dire la vérité devant cette Cour.14

J'en ai terminé, Monsieur le Président.15

(Discussion entre les juges sur le siège)16

M. LE JUGE PRÉSIDENT EBOE-OSUJI (interprétation) : Maître Katwa, nous allons17

autoriser l'Accusation à poursuivre et voir ce qu'il en résulte. Je ne suis pas sûr qu'il18

y ait une formule établie pour indiquer si un témoin a perdu la mémoire ou non, à19

moins que les bonnes questions soient posées et pour qu'on puisse établir si c'est le20

cas ou pas. Donc, on va laisser l'Accusation poursuivre, et puis ensuite, on verra.21

Me KIGEN-KATWA (interprétation) : Merci beaucoup, Monsieur le Président.22

M. LE JUGE PRÉSIDENT EBOE-OSUJI (interprétation) : Monsieur Omofade, ceci23

devrait répondre à votre préoccupation.24

M. OMOFADE (interprétation) : Dans la mesure où nous sommes autorisés à25

poursuivre, la proposerais... la proposition que je ferais est de revenir sur les points26

particuliers où le témoin semble avoir quelques difficultés — je dis « semble »,27

j'insiste sur ce terme — et, si le témoin ne reprenait pas la version qu'il a donnée à la28
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Cour, alors, le... lui rappeler ce qu'il a dit dans sa déclaration et... et continuer à partir1

de là. C'est la proposition que je fais.2

M. LE JUGE PRÉSIDENT EBOE-OSUJI (interprétation) : Me Khan QC a fait une3

suggestion de bon sens, je crois.4

Vous pourriez mettre en avant les points sur lesquels vous souhaiteriez revenir et5

voir ce que nous pouvons faire aussi au-delà de ces points plus strictement, et puis,6

on pourrait revenir, ensuite, dans un deuxième temps, sur ces points7

problématiques.8

M. OMOFADE (interprétation) : Effectivement, c'est une suggestion tout à fait utile.9

Nous pouvons procéder de cette façon.10

M. LE JUGE PRÉSIDENT EBOE-OSUJI (interprétation) : Est-ce que nous pouvons11

alors passer en audience publique, pour vous entendre sur cet interrogatoire... sur12

ces éléments en interrogatoire principal ? Nous avons déjà passé beaucoup de temps13

à huis clos partiel.14

M. OMOFADE (interprétation) : Oui, lorsque le témoin entrera, nous pourrons15

revoir la question du… de la PIS en audience à huis clos partiel, et puis ensuite, nous16

passerons en audience publique.17

Donc, ce sera quelques minutes à huis clos partiel, et puis ensuite nous reverrons...18

nous reviendrons — pardon — en audience publique.19

M. LE JUGE PRÉSIDENT EBOE-OSUJI (interprétation) : Donc, nous serons à huis20

clos partiel pendant une minute, et puis ensuite, nous reviendrons en audience21

publique.22

De toute façon, les stores vont être baissés... vont être baissés pendant que le témoin23

entre.24

M. OMOFADE (interprétation) : Eh bien, il faudrait peut-être d'abord passer en25

audience publique, parler au public, justement, et puis ensuite, passer à huis clos.26

(Passage en audience publique à 14 h 51)27

M. LE GREFFIER (interprétation) : Nous sommes en audience publique.28
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M. LE JUGE PRÉSIDENT EBOE-OSUJI (interprétation) : Nous constatons que les1

personnes présentes dans la galerie du public n'ont pas pu suivre une partie du... de2

la déposition du témoin. Cela est parfois le cas, lorsque des éléments qui pourraient3

permettre de reconnaître le témoin sont donnés pendant sa déposition. Voilà4

pourquoi nous devons, de temps en temps, passer à huis clos partiel.5

Nous allons devoir faire cela pendant une minute environ, et puis ensuite, nous6

serons à nouveau en audience publique pour la suite de l'interrogatoire principal de7

l'Accusation.8

Les stores vont être baissés de manière à ce que le témoin puisse entrer dans la salle9

d'audience, et puis nous serons à huis clos partiel pendant environ une minute.10

(Passage en audience à huis clos à 14 h 53)11

M. LE GREFFIER (interprétation) : Nous sommes à huis clos, Monsieur le Président.12

M. LE JUGE PRÉSIDENT EBOE-OSUJI (interprétation) : Qu'on fasse entrer le13

témoin, s'il vous plaît.14

(Le témoin est introduit au prétoire)15

Huis clos partiel, s'il vous plaît.16

(Passage en audience à huis clos partiel à 14 h 54)17

M. LE GREFFIER (interprétation) : Nous sommes à huis clos partiel, Monsieur le18

Président.19

M. LE JUGE PRÉSIDENT EBOE-OSUJI (interprétation) : Monsieur Omofade, je vous20

en prie.21

M. OMOFADE (interprétation) :22

Q. Monsieur le témoin, rebonjour.23

Pour vous donner une idée de l'approche que j'ai l'intention de suivre cet après-midi,24

lorsque je vous poserai des questions, j'ai l'intention de vous poser des questions qui25

auront probablement trait à (Expurgé)26

(Expurgé)27

Certaines de ces questions pourraient également avoir trait à des personnes (Expurgé)28
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(Expurgé)1

Le... la fiche que vous avez sous les yeux a toute sa pertinence à ce sujet. Pour2

certaines des questions je… que je vous poserai, en particulier celles qui concernent3

(Expurgé)4

Cela figure à la première page de votre document.5

Pour ce qui est de la deuxième page, si je dois faire référence à certaines personnes,6

je ferai simplement référence à eux comme étant la « personne 1 » ou bien le «7

chemin vers 25... jusqu'à 25 » — pardon. Donc, je ferai référence à eux comme «8

personne 1 », et cetera, et cetera, jusqu'à 25. Est-ce que vous comprenez cela ?9

R. Oui.10

Q. Je vais vous poser des questions et vous ne savez pas à l'avance quelle réponse11

vous êtes censé fournir, donc vous devrez peut-être faire référence à tel ou tel lieu12

dont la liste figure ici.13

Je voudrais que vous répondiez, là aussi, (Expurgé) et cetera,14

avec les personnes qui s'y trouvaient. Si vous avez besoin de temps pour examiner15

cette fiche et pour vous y retrouver, faites-le, prenez le temps nécessaire.16

Est-ce que c'est clair ?17

R. Oui.18

Q. Dans ce cas, nous pouvons repasser en audience publique.19

M. LE JUGE PRÉSIDENT EBOE-OSUJI (interprétation) : Nous repassons en audience20

publique.21

(Passage en audience publique à 14 h 57)22

M. LE GREFFIER (interprétation) : Nous sommes en audience publique.23

M. LE JUGE PRÉSIDENT EBOE-OSUJI (interprétation) : Merci.24

Nous sommes à nouveau en audience publique, ce qui veut dire que les personnes25

dans la galerie du public et le public en général peuvent entendre vos réponses, donc26

vous devez être attentif et ne pas donner, dans vos réponses, des éléments qui27

permettraient de vous identifier.28
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Ceci dit, l'Accusation va poursuivre son interrogatoire.1

On vous a donné, donc, cette fiche d'information réservée, la PIS. Vous devez faire2

référence à ces points figurant sur la fiche, donc vous pouvez utiliser les numéros3

que vous avez sur la fiche pour répondre aux questions.4

M. OMOFADE (interprétation) :5

Q. Monsieur le témoin, j'aimerais vous interroger sur la période avant les élections,6

les élections le 25... le 27... le 27 décembre 2007.7

Est-ce que vous vous trouviez au Kenya à ce moment-là ?8

R. Oui, je me trouvais au Kenya.9

Q. Si nous partons du 25 décembre 2007, est-ce que vous vous souvenez où vous10

vous trouviez ce jour-là ?11

R. Le 25 décembre, j'étais pratiquement toute la journée (Expurgé)12

(Expurgé)13

M. LE JUGE PRÉSIDENT EBOE-OSUJI (interprétation) : Le témoin consultait la fiche14

d'information lorsqu'il a parlé du (Expurgé). Le procès-verbal doit enregistrer15

cela.16

M. OMOFADE (interprétation) :17

Q. Et à quelle heure êtes-vous arrivé au (Expurgé), le 25 décembre ?18

R. Aux alentours de 7 h du matin.19

Q. Et vous souvenez-vous d'événements particuliers qui se seraient déroulés le20

matin du 25 décembre ?21

R. Je ne peux pas me souvenir de tous, mais il y a eu un certain nombre d'activités22

puisque nous nous préparions pour le jour du vote qui devait se dérouler le 26.23

Q. Vous souvenez-vous avoir vu l'un des membres important du Pentagone24

le 25 décembre ; et répondez, s'il vous plaît, par « oui » ou par « non » cela suffira.25

R. Je ne m'en rappelle pas.26

Q. À quelle heure avez-vous quitté le (Expurgé), le 25 décembre ?27

R. Je suis parti aux alentours de 19 h.28
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Q. Et pourriez-vous nous dire ce que vous avez fait au cours de la journée, ce que1

vous avez fait à partir de 7 h du matin lorsque vous êtes arrivé ?2

(Expurgé)3

(Expurgé)4

(Expurgé)5

(Expurgé)6

M. OMOFADE (interprétation) : Monsieur le Président, veuillez m'excuser un7

instant, s'il vous plaît.8

(Discussion au sein de l'équipe du Procureur)9

J'avais espéré ne pas y avoir recours mais j'ai peur que nous soyons obligés de passer10

à huis clos partiel ; ce sera peut-être juste pour une ou deux minute et ensuite nous11

reviendrons en audience publique.12

M. LE JUGE PRÉSIDENT EBOE-OSUJI (interprétation) : Nous allons passer en... à13

huis clos partiel.14

(Passage en audience à huis clos partiel à 15 h 05)15

M. LE GREFFIER (interprétation) : Nous sommes à huis clos partiel, Monsieur le16

Président.17

M. LE JUGE PRÉSIDENT EBOE-OSUJI (interprétation) : Vous pouvez poursuivre.18

M. OMOFADE (interprétation) :19

(Expurgé)20

(Expurgé)21

(Expurgé)22

R. Je me souviens qu'il y en avait quelques-uns.23

Q. Et savez-vous qui étaient ceux-là ?24

R. Je peux me souvenir de la présence de Najib Balala, qui était donc venu sur place,25

également M. Ruto, M. Raila.26

(Expurgé)27

R. Oui.28
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(Expurgé)1

(Expurgé)2

(Expurgé)3

(Expurgé)4

(Expurgé)5

M. LE JUGE PRÉSIDENT EBOE-OSUJI (interprétation) : Monsieur Omofade,6

(Expurgé) parce que si l'on7

passe son temps à passer à huis clos partiel, nous risquons de créer une confusion ;8

(Expurgé)9

M. OMOFADE (interprétation) : C’est ce que je vais faire.10

M. LE JUGE PRÉSIDENT EBOE-OSUJI (interprétation) : Merci, Monsieur Omofade.11

M. OMOFADE (interprétation) :12

Q. Savez-vous si, ce jour-là, il y avait une réunion entre les membres du Pentagone ?13

(Expurgé)14

(Expurgé)15

Q. Savez-vous si, le 25 décembre, il y a eu une conférence de presse à la suite de cette16

réunion ?17

R. Ils (Expurgé) une réunion avec le Conseil national des élections, et18

également avec le directeur et les chefs de partis.19

Q. Et savez-vous s'il y a eu une conférence de presse ? Vous nous avez dit un peu20

plus tôt qu'en général, après ce type de réunion, il y avait une conférence de presse.21

Savez-vous si, ce jour-là, il y a eu une conférence de presse après cette réunion ?22

R. Je ne me souviens pas bien.23

Q. Avez-vous vu des représentants de la presse dans (Expurgé), ce jour-là ?24

R. Oui. Il y avait des représentants de la presse.25

Q. Vous souvenez-vous avoir vu M. Sang (Expurgé) ce jour-là ?26

Me KIGEN-KATWA (interprétation) : Monsieur le Président, je soulève une27

objection, car c’est clairement une question directive.28
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M. LE JUGE PRÉSIDENT EBOE-OSUJI (interprétation) : Est-ce... est-ce que la1

question ne lui permet pas de répondre par « oui » ou par « non ».2

Me KIGEN-KATWA (interprétation) : Oui, Monsieur le Président, parce que la3

question a mentionné spécifiquement le nom que l'on voudrait obtenir du témoin, et4

je dois dire que j'ai une forte objection à cet égard, Monsieur le Président.5

M. LE JUGE PRÉSIDENT EBOE-OSUJI (interprétation) : Objection acceptée.6

M. OMOFADE (interprétation) : Monsieur le Président, afin d'éviter d'avoir à faire la7

liste, ce que j'ai déjà fait en plusieurs occasions déjà, l'analyse (phon.) de tous les8

membres de la presse qui normalement couvriraient ces événements, un petit peu9

plus tôt ce matin, le témoin a parlé d'une… d’un média et d'une station de radio,10

Kass FM, et a parlé plus particulièrement de M. Sang.11

M. LE JUGE PRÉSIDENT EBOE-OSUJI (interprétation) : Là, c'était dans le contexte12

d'un autre événement, et non pas de celui-ci.13

M. OMOFADE (interprétation) :14

Q. Monsieur le témoin, vous souvenez-vous quel était le ou les médias présents15

(Expurgé) le 25 décembre ?16

R. Il y avait un certain nombre de médias présents.17

Q. Vous souvenez-vous s'il y avait des stations radio représentées (Expurgé), ce18

jour-là ?19

R. Il y avait un certain nombre de stations radio et également de stations de20

télévision.21

Q. Et parmi les stations radio, vous nous avez déjà donné une liste de noms, et est-ce22

que vous savez si les représentants ou des présentateurs de Kass FM étaient23

présents ?24

R. Oui.25

Q. Pourriez-vous nous dire qui était présent et représentait Kass FM ?26

R. Je pense que Kass avait un représentant.27

Q. Ma question était la suivante : pourriez-vous nous dire qui représentait Kass FM28
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ce jour-là ?1

(Silence du témoin)2

M. LE JUGE PRÉSIDENT EBOE-OSUJI (interprétation) : Monsieur le témoin, cela ne3

doit pas vous demander 15 secondes pour répondre à la question. Et il y a eu4

d'autres pauses également pour les dernières questions qui vous ont été posées ;5

vous êtes là pour nous aider, s'il vous plaît.6

M. OMOFADE (interprétation) :7

Q. Monsieur le témoin, est-ce que vous prenez le temps d'y réfléchir, parce que je8

n'ai pas entendu la réponse.9

R. Je ne suis pas sûr du nom de la personne qui représentait Kass FM.10

Q. Et juste pour être clair, est-ce qu'en fait vous ne vous souvenez pas du nom ou11

vous ne savez pas quel était le nom de cette personne ?12

R. En fait, il y avait un certain nombre de médias qui étaient venus pour obtenir des13

informations.14

Q. Ma question était la suivante : est-ce qu'en fait vous avez oublié qui présentait15

Kass FM ou simplement que vous ne saviez pas qui représentait Kass FM ?16

R. J'ai oublié.17

Q. Monsieur le témoin, vous souvenez-vous avoir fait une déclaration au Bureau du18

Procureur dans cette affaire ?19

R. Oui.20

Q. Et vous souvenez-vous de la date ou des dates auxquelles vous avez parlé au21

Bureau du Procureur ?22

R. Oui.23

Q. Et quelles étaient ces dates ?24

R. C'était le (Expurgé)25

(Expurgé)26

Q. Vous souvenez-vous des dates ? Si vous ne vous en souvenez pas, je peux vous27

aider.28

ICC-01/09-01/11-T-44-Red-FRA WT 08-10-2013 66/84 WN TICC-01/09-01/11-T-44-Red2-FRA WT 08-10-2013 66/84 NB T
En application de la décision de la Chambre de première instance V(a), ICC-01/09-01/11-981, en date du 24 septembre 2013, et des instructions
contenues dans le courriel en date du 3 décembre 2013, la version de la transcription avec ses expurgations est rendue publique



Procès – Témoin KEN-OTP-P-0326 (Audience à huis clos partiel) ICC-01/09-01/11

08/10/2013 Page 67

Avez-vous fait une déclaration (Expurgé)1

R. Oui.2

Q. Et le récit que vous en avez fait au Bureau du Procureur, est-ce que ce récit était3

véridique pour autant que vous vous en souveniez ?4

Me KIGEN-KATWA (interprétation) : J'aurais une objection à cette question. J'objecte5

à la possession... à la tentative — pardon — de l'Accusation d'en... de... d'amener...6

de demander un engagement par rapport... ou dans sa déclaration. Je pense que mon7

éminent confrère devrait être plus spécifique sur une question spécifique pour8

laquelle il essaie d'obtenir une réponse.9

M. LE JUGE PRÉSIDENT EBOE-OSUJI (interprétation) : Objection retenue.10

Dans la procédure, lorsque l'on demande à un témoin si lui montrer la déclaration11

permettrait de rafraîchir sa mémoire, ce serait peut-être une bonne chose, et nous12

verrons si cela permet de rafraîchir la mémoire du témoin.13

M. OMOFADE (interprétation) : (intervention non interprétée)14

Me KHAN QC (interprétation) : ... le Président, oui, nous sommes, bien entendu,15

entre les mains des juges, mais je pense que le mieux serait de poursuivre avec la16

déposition avant d'emprunter cette voie. C’est comme ça que j'avais compris, me17

semblait-il, la décision des juges.18

M. LE JUGE PRÉSIDENT EBOE-OSUJI (interprétation) : Il... C'était là l'indication,19

mais il se peut qu'il y ait de nouveaux éléments — je n'en suis pas tout à fait sûr.20

Donc, il se peut que nous ayons ... En fait, continuons d'abord avec cela en premier,21

nous verrons ensuite.22

M. OMOFADE (interprétation) : Monsieur le Président, il y a deux choses : la23

réponse à M. Katwa, et je sais que son objection a été retenue, mais ce que j'essayais24

de faire, comme cela se fait dans la plupart des juridictions, c’est d'essayer d'établir25

l'authenticité de la déclaration d'abord et, ensuite, en arriver à des points particuliers26

de la déclaration.27

Et si le témoin... ou sans que le témoin n'ait confirmé qu'il a signé cette déclaration, je28
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ne pourrais pas, en fait, l'amener à parler de parties spécifiques qui... pour rafraîchir1

sa mémoire.2

M. LE JUGE PRÉSIDENT EBOE-OSUJI (interprétation) : Ça, c’est quelque chose de3

différent. L'authenticité, c’est autre chose que d'essayer d'obtenir une position quant4

à la véracité de ce qui a été dit dans la déclaration.5

Si le... Si le... le témoin identifie qu'il s'agisse là de sa déclaration, nous pouvons6

partir de là.7

M. OMOFADE (interprétation) :8

Q. Monsieur le témoin, je vais vous montrer un exemplaire de la déclaration que9

vous avez faite au Bureau du Procureur. Et je vous demanderais de regarder la10

signature apposée sur cette déclaration.11

M. OMOFADE (interprétation) : Je demanderais à l'huissier d'audience de bien12

vouloir montrer un exemplaire de cette déclaration au témoin. J'en ai là une copie.13

(L'huissier d'audience s'exécute)14

Q. Monsieur le témoin, la première page, la page de couverture pour le compte15

rendu d'audience, l'ERN de la déclaration de témoin est la suivante :16

KEN-OTP-0077-0606. Et il s'agit du _R01... Excusez-moi, c’est le _R03.17

M. LE GREFFIER (interprétation) : Monsieur, il n'y a que deux versions expurgées de18

ce document, le _R01 et le _R02.19

M. OMOFADE (interprétation) : On vient de me dire qu'il s'agit du _R02.20

Q. Monsieur le témoin, est-ce que vous voyez la première page du document que21

vous avez devant vous ?22

R. Oui.23

Q. Voyez-vous votre nom sur cette déclaration, sur ce document ?24

R. Oui.25

Q. Et si nous descendons en bas de la première page, est-ce que vous voyez votre26

signature ?27

R. Oui.28
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Q. Laquelle des deux est votre signature ? Il y a deux... Je m'excuse, il y a trois1

signatures sur la première page ; est-ce que c’est la première, la deuxième ou la2

troisième signature ?3

R. C’est la troisième.4

M. OMOFADE (interprétation) : Madame l'huissier, je me demandais si on pouvait5

montrer au témoin la dernière page seulement de ce document ; il s'agit de la6

page 30.7

(L'huissier d'audience s'exécute)8

Q. Et là encore, Monsieur le témoin, je vous demanderais de regarder le bas de cette9

page ; voyez-vous là trois signatures ?10

R. Oui.11

Q. Et reconnaissez-vous la vôtre parmi ces trois signatures ?12

R. Oui.13

Q. Laquelle est votre signature ?14

(Expurgé) (se reprend l'interprète)15

Q. Et donc, est-ce que votre signature serait celle qui figure le plus à droite, la16

dernière, donc, à droite ?17

R. Oui.18

Me KHAN QC (interprétation) : Je voudrais simplement vous poser la question :19

s'agit-il de signatures ou est-ce que ce sont là vos initiales ?20

M. OMOFADE (interprétation) :21

Q. Est-ce que ce sont-là vos initiales, Monsieur le témoin ?22

R. Oui, ce sont mes initiales.23

Q. Maintenant, si nous descendons plus bas dans cette même page, est-ce que vous24

voyez le sous-titre « Le témoin reconnaît » ?25

R. Oui, je vois.26

Q. Et en dessous, il y a quelque chose d'écrit, environ cinq lignes, et, ensuite, on voit27

« signé », le mot « signé » ; est-ce que vous voyez une signature à côté de ce mot28
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« signé » ?1

R. Oui, je vois une signature.2

Q. Est-ce qu'il s'agit de votre signature ?3

R. Oui.4

Q. Et en dessous, nous voyons une date, « (Expurgé)5

R. Et pour le compte rendu d'audience, je lis donc cette reconnaissance par le6

témoin — il est dit : « Cette déclaration m'a été lue en anglais, et... »7

M. LE JUGE PRÉSIDENT EBOE-OSUJI (interprétation) : Monsieur Omofade, nous ne8

sommes pas encore là. Je pense que cela suffit de demander au témoin s'il s'agissait9

de sa déclaration et si c'est sa déclaration, est-ce que cela lui rafraîchit la mémoire10

dans ce domaine ?11

M. OMOFADE (interprétation) : C’est ce que je vais faire, Monsieur le Président.12

Q. Est-ce que c’est là la déclaration que vous avez faite au Bureau du Procureur ?13

R. Oui, c’est ma déclaration de témoin.14

Q. Je me demandais si l'huissier d'audience...15

Me KHAN QC (interprétation) : J'ai une objection, Monsieur le Président.16

Je ne vois pas pourquoi... À moins qu'il n'y ait une demande de revoir cela, je ne vois17

pas pourquoi mon confrère veut s'écarter de ce qui avait été demandé par la Cour, à18

savoir de regarder la déclaration de témoin, demander ce que l'on veut demander19

concernant les paramètres et les éléments de cette déclaration. Et si une fois cela fait20

par... dans certains domaines, l'Accusation considère que le témoin ne peut pas se21

souvenir, à ce moment-là, on peut inviter le témoin à dire si, oui ou non, le témoin...22

ou le fait de revoir le document rafraîchirait la mémoire du témoin.23

Alors que cette approche partielle ici est dangereuse, parce qu’une déclaration24

contient différents éléments et différents aspects. Et à moins que l'Accusation ne soit25

prête à en expurger certains points... Nous allons passer d'un élément à l'autre.26

M. LE JUGE PRÉSIDENT EBOE-OSUJI (interprétation) : M. Khan QC a fait une27

objection et je lui ai permis donc de poursuivre sur ce point, mais nous allons28
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maintenant continuer.1

Me KIGEN-KATWA (interprétation) : Monsieur le Président, j'ai quelque chose de2

totalement différent, avec votre permission.3

Monsieur le Président, je pense qu'il est simplement équitable de permettre au4

témoin de comprendre. Et je dis cela parce que je suis préoccupé par les efforts de5

l'Accusation de mélanger des... des éléments et en lui demandant de faire un effort6

pour voir si cette déclaration est véridique.7

Vous vous souviendrez, Monsieur le Président, que vous avez demandé à8

l'Accusation de relire cette reconnaissance (phon.) du témoin qui contient le terme9

« la vérité ».10

Et, Monsieur le Président, avec votre permission, un instant.11

M. OMOFADE (interprétation) : La seule raison pour laquelle j'interromps, c’est12

parce que j'espère que mon éminent confrère ne va pas entrer dans des détails qui ne13

devraient pas être mentionnés en la présence du témoin.14

M. LE JUGE PRÉSIDENT EBOE-OSUJI (interprétation) : Monsieur Katwa...15

Maître Katwa, essayons d'avancer sur ce point.16

Me KIGEN-KATWA (interprétation) : Monsieur le Président.17

M. OMOFADE (interprétation) : Il y a un certain nombre de façons de... d'aborder18

cela, et je comprends la version de mon confrère Me Khan QC.19

La version électronique de cette déclaration, telle que je la comprends, a été20

identifiée. Il se peut que j'aie fait référence ou que j'aie demandé au... de... au greffier21

d'audience de montrer le paragraphe concerné et de l'afficher à l'écran. Et je22

pourrais, à ce moment-là, lire le paragraphe qui figurerait au compte rendu23

d'audience. Et, à ce moment-là, le témoin serait limité à la partie que je suis prêt à24

identifier. Je ne sais pas si cela vous convient.25

Me KHAN QC (interprétation) : Monsieur le Président, étant donné la décision de la26

Cour, ce serait plus facile. Nous avons la déclaration sous les yeux. Et on pourrait27

demander à mon éminent confrère de lire les extraits. Et nous pourrions... nous28
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avons, de toute façon, la déclaration sous les yeux. Ce serait plus rapide.1

M. LE JUGE PRÉSIDENT EBOE-OSUJI (interprétation) : C’est bien, procédons ainsi.2

Monsieur Omofade, vous pouvez lire les passages concernés.3

M. OMOFADE (interprétation) :4

Q. Monsieur le témoin, au paragraphe 119, et il s'agit de la page 24 de la déclaration5

de témoin que vous avez signée, on peut lire : « Lorsque le jour des élections6

approchait, nous avons pu constater que la tension montait chez les principaux7

leaders de l'ODM. En fait, ils recevaient des signaux selon lesquels le PNU8

chercherait à... truquer les élections. C’est la raison pour laquelle9

le 25 décembre 2007, à 10 h du matin, l'ODM a tenu une conférence de presse à la10

Maison Orange. Étaient présents : Raila, Ruto, Balala, Ngilu, Kosgey et d'autres11

leaders de l'ODM. Raila a parlé des élections à venir et a mis le gouvernement en12

garde contre toute tentative de trucage des élections. »13

Et donc, je vais continuer avec le paragraphe...14

Est-ce que cela vous rafraîchit la mémoire, Monsieur le témoin, sur la question de15

savoir si la conférence de presse a bien eu lieu (Expurgé), le 25 décembre ?16

R. Oui.17

Q. Est-ce que vous confirmez que les présents étaient bien les membres du18

Pentagone : Raila Odinga, M. Ruto, M. Baila (phon.), Mme Ngilu et Kosgey ?19

R. Oui.20

Q. Si on passe, maintenant, au paragraphe 120. Et je vais m’en tenir aux deux21

premières phrases pour le moment. « Après la principale conférence de presse, Ruto,22

Sang et Kosgey se sont rencontrés. Après la conférence de presse, Sang (Expurgé)23

(Expurgé) avait eu une réunion avec Ruto et24

Kosgey. » Est-ce que cela rafraîchit votre mémoire ?25

R. (Intervention non interprétée)26

Q. Est-ce que vous vous souvenez que M. Sang était présent...27

M. LE JUGE PRÉSIDENT EBOE-OSUJI (interprétation) : Non, non,28
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Monsieur Omofade, on revient à là où nous en étions, c'est-à-dire… il y avait une1

question. Vous avez... Enfin… je crois que nous devons revenir à la question de telle2

sorte que le témoin, maintenant, puisse décider s'il maintient sa réponse, la réponse3

qu'il a donnée à la suite de tout cela, ou bien si cette façon de lui rafraîchir la4

mémoire le fait arriver à un résultat différent de celui que nous avons pour le5

moment.6

M. OMOFADE (interprétation) : Je crois qu'on peut retirer la déclaration de sous les7

yeux du témoin pour le moment.8

Me KIGEN-KATWA (interprétation) : Avec votre permission.9

M. LE JUGE PRÉSIDENT EBOE-OSUJI (interprétation) : Maître Katwa.10

Me KIGEN-KATWA (interprétation) : Je crois qu'il est équitable que l'on dise au11

témoin… c'est que la seule chose…12

M. LE JUGE PRÉSIDENT EBOE-OSUJI (interprétation) : Maître Katwa, je sais où13

vous voulez en venir… peut-être pas… En tout cas, ça peut être problématique. Le14

témoin est là, il écoute, il entend.15

Si vous souhaitez que je rappelle quelque chose au témoin, eh bien, ça, c'est un16

rappel de procédure, il est ici en train de faire sa déposition.17

Me KIGEN-KATWA (interprétation) : Je vous remercie, Monsieur le Président.18

Monsieur le Président, je demanderais très humblement de demander à l'Accusation19

de ne pas donner l'impression que le témoin ne…20

M. LE JUGE PRÉSIDENT EBOE-OSUJI (interprétation) : Bon, le témoin est un être21

humain comme nous tous. La mémoire, quelquefois, faillit ; ce qui ne veut pas dire22

que la Cour, pour le moment, ait fait quelque évaluation que ce soit de la déposition23

du témoin à ce stade. Je propose donc que nous allions de l'avant.24

Me KIGEN-KATWA (interprétation) : Très bien, Monsieur le Président.25

M. LE JUGE PRÉSIDENT EBOE-OSUJI (interprétation) : Monsieur Omofade, est-ce26

que vous en êtes à la page 73, au bas de cette page, ou 74 ?27

M. OMOFADE (interprétation) : Effectivement, j'étais en train d'essayer de me28
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souvenir où j'avais posé la question, et la question était la suivante :1

Q. Est-ce que vous pourriez nous dire qui était présent au nom de Kass FM ?2

R. M. Sang était présent pour Kass… pour Kass FM.3

Q. Et le reste de ma question que je n'avais pas terminée, le 25 décembre, votre4

réponse reste la même ?5

R. Oui.6

Q. Est-ce que vous pourriez nous dire ce qui s'est passé ce jour-là ?7

R. Les membres du Pentagone sont arrivés au (Expurgé) pour une conférence de8

presse ; ils ont réalisé que certains des panneaux avaient été… avaient été9

abandonnés sur la route de Uhuru, vers Westland, où on faisait une campagne pour10

le candidat présidentiel.11

Ils ont eu l'impression que cela avait été fait par le parti de l'Unité nationale. Ils en12

étaient mécontents et ils ont réagi en disant : « Nous savons que l'ODM va gagner.13

Le PNU et le gouvernement… (correction de l'interprète) le PNU ou le gouvernement14

ne devraient pas voler l'élection. »15

Ils ont insisté sur cette question. Cela a été surtout souligné par le porte-drapeau du16

parti Raila Odinga, qui a condamné l'acte et garanti aux gens que l'ODM allait17

gagner. Ensuite, après la conférence de presse, (Expurgé)18

(Expurgé) M. Sang (Expurgé) dire : « J'aimerais rencontrer le19

président, M. Kosgey, et voir aussi un des membres du Pentagone, M. Ruto. »20

(Expurgé)21

(Expurgé)22

(Expurgé)23

(Expurgé)24

(Expurgé)25

(Expurgé)26

(Expurgé)27

Q. Et s'est-il passé quelque chose après cela ? Dites-le-nous.28
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(Expurgé)1

(Expurgé)2

R. Oui.3

Q. Et qu'est-ce que (Expurgé), si (Expurgé) quelque chose ?4

(Expurgé)5

Q. (Expurgé) quelle langue ou quelles langues — au pluriel —6

ils parlaient ?7

R. Ils parlaient un peu de kiswahili, anglais et kalenjin. Et (Expurgé)8

(Expurgé) « Je viendrai… », quand M. Ruto disait à M. Sang : « Je viendrai à une9

présentation pour les médias. J'irai à une présentation dans la maison des médias. »10

Q. Je vais répéter ce que vous venez de dire.11

Vous avez déclaré : (Expurgé) ‘’le” mot “je viendrai”, lorsque M. Ruto disait à12

M. Sang : "Je viendrai faire une présentation à la maison des médias". »13

Est-ce que vous pourriez expliquer ce que vous entendez par là ?14

R. Il irait à la station de radio pour parler avec les gens.15

Q. Savez-vous de quelle radio, de quelle station de radio il parlait ?16

R. Kass.17

Q. Est-ce que vous avez appris si, finalement, cette interview à la radio a finalement18

eu lieu ?19

R. Oui.20

Q. Et avez-vous appris ce qu'avait déclaré M. Ruto pendant cette interview à la21

radio ?22

Me KHAN QC (interprétation) : Il a dit qu'il avait su si l'interview avait eu lieu. Cela23

implique une question, bien entendu, mais mon collègue peut poursuivre.24

M. OMOFADE (interprétation) :25

Q. Est-ce que l'interview radio a bien eu lieu ?26

R. Elle a bien eu lieu.27

Q. Est-ce que vous l'avez écoutée ou, enfin, comment avez-vous appris cela ?28
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R. J'ai entendu sa voix à la radio. (Expurgé), mais, (Expurgé)1

(Expurgé) qu'il s'adressait au peuple kalenjin,2

demandant de voter pour l'ODM.3

(Expurgé)4

(Expurgé)5

(Expurgé) autre chose qui ait été dit lors de cette interview6

à la radio ?7

R. Oui.8

(Expurgé)9

R. On s'adressait au… Il s'adressait au peuple kalenjin et il leur demandait de voter10

pour l'ODM parce que l'ODM est le parti qui a une bonne politique, qui va résoudre11

les questions des gens et leurs besoins.12

Q. Est-ce que vous vous souvenez d'autre chose (Expurgé)13

(Expurgé) et qui aurait été dit par M. Ruto ?14

R. Je… Je ne m'en souviens plus. Ça fait longtemps.15

Q. Est-ce que cela vous aiderait si l'on vous rafraîchissait la mémoire avec la16

déclaration du témoin ?17

Me KHAN QC (interprétation) : Je vais faire une objection. Peut-être que le témoin18

pourrait être réaccompagné à l'extérieur de la salle d'audience pendant que je19

développe mes arguments.20

M. LE JUGE PRÉSIDENT EBOE-OSUJI (interprétation) : Monsieur le greffier21

d'audience, est-ce que vous pouvez baisser les stores, faire baisser les stores et est-ce22

que le témoin peut être accompagné à l'extérieur de la salle d'audience pendant une23

minute ?24

(Passage en audience à huis clos à 15 h 48)25

M. LE GREFFIER (interprétation) : Nous sommes à huis clos.26

M. LE JUGE PRÉSIDENT EBOE-OSUJI (interprétation) : Monsieur le témoin, vous27

allez juste sortir quelques instants pendant que les avocats débattent de certains28
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points juridiques, et puis, ensuite, vous reviendrez. Merci.1

(Le témoin est reconduit hors du prétoire)2

Maître Khan QC, une minute pour votre objection.3

Me KHAN QC (interprétation) : Deux points qui me viennent à l'esprit.4

Premièrement, l'Accusation ne devrait pas tirer avantage d'une... d'un interrogatoire5

inapproprié.6

La question que l'on peut poser, c'est (Expurgé)7

(Expurgé)8

Ce que M. Omofade a en fait, c'est d'obtenir une réponse et d'essayer de pêcher pour9

en avoir davantage. Autre chose, autre chose, autre chose.10

Bon… bon, je ne sais pas s'il y a autre chose, mais ça ne veut pas dire qu'on puisse11

utiliser ainsi ce... ce document pour rafraîchir la mémoire.12

Ce témoin a été préparé… a été recruté en (Expurgé), il a été interrogé (Expurgé)13

(Expurgé), à peu près, avec l'Accusation, en (Expurgé)14

(Expurgé)15

Monsieur Omofade a passé plus de sept heures avec le témoin pendant ces jours.16

Donc, il faut qu’il y ait une véritable base pour pouvoir dire que le témoin ne se17

souvient pas.18

M. LE JUGE PRÉSIDENT EBOE-OSUJI (interprétation) : Maître Khan QC, le témoin19

lui-même a déclaré : « Je ne m'en souviens pas, ça fait longtemps ».20

Me KHAN QC (interprétation) : Oui.21

M. LE JUGE PRÉSIDENT EBOE-OSUJI (interprétation) : C'est la réponse que le22

témoin a donnée. Votre objection… vous avez objecté sur le fait que le Procureur23

avait commencé à poser une question. Vous avez une objection sur le fait que24

l'Accusation puisse rafraîchir la mémoire au témoin. Est-ce qu’on peut juste se25

concentrer sur ce point-là particulier ?26

Me KHAN QC (interprétation) : Mais il faut qu'on ait une bonne base, ici, il faut que27

l'on demande au témoin : pourquoi est-ce que vous vous souvenez de cette date ?28
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Est-ce que vous vous souvenez du... de l'incident clairement, (Expurgé)1

(Expurgé), dites-nous (Expurgé), est-ce que c'est la totalité de la2

conversation ? Si la réponse est oui ; c'est tout.3

Le fait qu'il y ait une différence entre une déclaration précédente et la déposition4

sous témoin (phon.) ça ne donne... ça n'autorise pas l'Accusation à présenter un5

document établi sous leur propre autorité, et en l'absence de juges, le présenter au6

témoin.7

La bonne façon de procéder serait de déclarer le témoin hostile. Alors, on ne peut8

pas continuer de cette manière. C'est ce que je veux dire ici.9

Il n'est pas assez de dire : « bon j'ai oublié », après une série de questions où le10

Procureur ait continué à dire : « S’il vous plaît, y a-il autre chose, y a-t-il autre11

chose ? »12

M. LE JUGE PRÉSIDENT EBOE-OSUJI (interprétation) : La réponse à cela ?13

M. OMOFADE (interprétation) : En fait la question…14

M. LE JUGE PRÉSIDENT EBOE-OSUJI (interprétation) : Maître Katwa, est-ce que15

vous vous associez également à cette objection ?16

Me KIGEN-KATWA (interprétation) : Monsieur le Président, mon objection était17

différente, mais ayant trait à cette question également. Vous m'avez empêché,18

Monsieur le Président, d'émettre cette objection en présence du témoin. Avec votre19

permission, je voudrais maintenant la faire.20

Monsieur le Président, selon moi, le témoin devrait être autorisé à comprendre que21

ce qu'il a peut-être déclaré au Procureur n'est pas la même chose que ce... que ce qu'il22

dit ici devant cette Cour, ça n'a pas le même poids.23

Deuxièmement, s'il dit à la Cour... ce qu'il dit à la Cour peut donner lieu à des24

sanctions pénales.25

On a essayé de... on a essayé de suggérer au témoin que ce qui était... ce qui avait été26

dit par le passé correspondait à la vérité. Cela semble... Et donc, on laisse penser au27

témoin que ce qu'il… ce qu’on lui a dit, ce que l'Accusation lui a dit devait être28
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répété devant la Cour. Et je dois dire que le témoin devrait savoir à quel point il en1

est de tout cela.2

M. LE JUGE PRÉSIDENT EBOE-OSUJI (interprétation) : J'ai interrompu l'Accusation3

de continuer... pour... je l'ai empêchée de poursuivre avec le témoin sur cette4

question... de... de dire la vérité.5

Bon, une objection spécifique, vous avez fait. Est-ce que...... Je voulais juste savoir si6

vous vous associez à l'objection soulevée par Me Khan QC ?7

Me KIGEN-KATWA (interprétation) : Oui. La seule question qui reste, c'est que j'ai8

l'impression. Enfin, on ne sait pas si cette impression a été retirée de l'esprit du9

témoin ou pas.10

Je voudrais, Monsieur le Président, également… Je souhaiterais également qu'on11

pose cette question au témoin.12

Monsieur le Président, si vous décidez de ne pas autoriser ma requête, très bien, que13

cela... que tout cela soit expliqué au témoin, mais j'aimerais, en tout cas, que vous14

tranchiez sur ce point.15

M. LE JUGE PRÉSIDENT EBOE-OSUJI (interprétation) : À ce stade, ce qui a été16

décidé par la Chambre reste en l'état. Monsieur Omofade, vous pouvez réagir.17

M. OMOFADE (interprétation) : La réponse est... est simple : ce qui a été proposé par18

Me Khan QC, c'est que nous demandions simplement au témoin (Expurgé)19

(Expurgé)20

Et si l'on prend la transcription, la question que j'ai posée,— je me réfère à la page 85,21

lignes 14... 14 à 15, non, veuillez m'excuser, je prends la ligne 17 : (Expurgé)22

(Expurgé) Et ensuite, il donne une réponse. Ce n'est qu'après qu'il ait donné sa23

réponse que j'ai poursuivi.24

Je soulève ce point et, bien entendu, j'ai fait référence à la réponse qui a suivi du25

témoin.26

Le témoin dit : « Je ne me souviens plus, ça fait longtemps. » Le fait qu'il dise qu'il ne27

se souvienne plus, eh bien, m'a conduit à lui rafraîchir la mémoire, sauf si nous28
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devons revenir sur cette base à nouveau.1

Me KHAN QC (interprétation) : Une phrase, simplement... la... l'important, c'est que2

le témoin soit notifié et qu'il... qu'il est important de se souvenir de l'événement3

lui-même et non pas de ce qu'il a dit dans sa déposition.4

La Cour doit être informée de l'événement ; il faut établir... Bon, il y a peut-être un...5

une différence dans... dans les souvenirs du témoin. Il a peut-être du mal à se6

souvenir — le témoin — de l'événement en tant que tel, par opposition à ce qui7

figure dans sa déclaration.8

(Discussion entre les juges sur le siège)9

(Discussion au sein de l'équipe de la Défense de M. Ruto)10

M. LE JUGE PRÉSIDENT EBOE-OSUJI (interprétation) : L'objection n'est pas11

retenue.12

Est-ce qu’on peut faire revenir le témoin rapidement, s'il vous plaît ?13

(Le témoin est introduit au prétoire)14

Monsieur le témoin, je suis heureux de vous revoir ici, toutes nos excuses pour avoir15

à vous demander de... de quitter la salle d'audience pendant que les avocats16

débattent.17

L'Accusation vous avait posé une question pour savoir si vous vous souveniez18

d'autre chose (Expurgé) au sujet de l'émission.19

Vous avez déclaré que vous ne vous en souveniez pas, que ça faisait longtemps.20

L'Accusation vous demandait si, en vous montrant votre déclaration, cela vous21

rappellerait quelque chose d'autre (Expurgé)22

Nous allons repartir à... de là. L'Accusation est autorisée à poursuivre sur cette base.23

M. OMOFADE (interprétation) : Je constate que nous sommes à huis clos, plutôt qu'à24

huis clos partiel.25

M. LE JUGE PRÉSIDENT EBOE-OSUJI (interprétation) : Oui, les stores peuvent être26

remontés pendant que vous posez votre question.27

M. OMOFADE (interprétation) : Oui, Monsieur le Président.28
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(Passage en audience à huis clos partiel à 15 h 59)1

Q. Le juge vient de vous le dire, est-ce que cela vous aiderait si je vous montrais ou si2

je vous lisais les extraits pertinents de la déclaration dont nous a... dont on... dont3

nous avons parlé tout à l'heure ?4

R. Oui, effectivement, ça m'aiderait à me rafraîchir la mémoire.5

Q. Page 24, paragraphe 122 de votre déclaration où l'on lit : « En fait, Ruto s'est6

rendu à la station, ce soir-là, et je l'ai entendu, (Expurgé)7

(Expurgé) Ruto lançait un appel à la8

communauté kalenjin pour qu'elle vote pour l'ODM et en déclarant que c’était leur9

dernière chance.10

Vous... Il a également dit que ceux qui ne comprennent pas ce que ODM signifie sont11

comme de mauvaises herbes dans de bonnes cultures, et qu'ils doivent être retirés...12

que c'est... qu'ils doivent être retirés et brûlés.13

La signification cachée de cette déclaration est que ceux qui ne soutiennent pas le...14

l'ODM doivent partir, sont des mauvais. Et il a ajouté : « Ceux qui ne sont pas de15

notre tribu doivent quitter la région, ils doivent quitter notre terre. Elle a été arrachée16

à... pendant l'époque de Moi.17

La déclaration a été faite en kalenjin (Expurgé)18

(Expurgé)19

(Expurgé)20

D'après moi, ceci peut être traité comme un discours haineux, semant la peur chez21

les gens... »22

M. LE JUGE PRÉSIDENT EBOE-OSUJI (interprétation) : Est-ce qu'on est encore en23

train de citer (Expurgé)24

M. OMOFADE (interprétation) : Oui, effectivement, je... j'ai... j'ai lu, même la25

dernière phrase, je n'aurais pas dû...26

M. LE JUGE PRÉSIDENT EBOE-OSUJI (interprétation) : Alors, dites au témoin, ce27

que vous n'auriez pas dû lire.28
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M. OMOFADE (interprétation) :1

Q. Monsieur le témoin, je vous ai demandé si vous vous souveniez de quelque chose2

d'autre (Expurgé) au sujet du discours de M. Ruto pendant son3

interview à Kass FM ? Est-ce que cela a rafraîchi votre mémoire au sujet (Expurgé)4

(Expurgé)5

R. Oui.6

M. LE JUGE PRÉSIDENT EBOE-OSUJI (interprétation) :7

Q. Monsieur le témoin, à ce stade, la question qui vous est posée serait... Maintenant,8

si cela vous a rafraîchi la mémoire, est-ce que vous pourriez dire à la Cour ce que9

vous vous souvenez que (Expurgé)10

Il n'est pas nécessaire que cela figure dans la déclaration, et il suffit que ce soit ce que11

votre mémoire vous rappelle et (Expurgé) dans vos souvenirs,12

maintenant que vous avez pu vous rafraîchir la mémoire.13

R. Lorsque (Expurgé) de quoi les membres du Pentagone avaient parlé14

à la radio, (Expurgé) avait dit en kalenjin que c’était là leur véritable chance et15

que c’était ce qui allait leur permettre d'avoir de bons dirigeants, demander à la16

communauté pour... de voter pour l'ODM, et celui qui ne comprend pas ce que17

l'ODM signifie pour lui ou pour elle serait comme un paria, et c'est exactement18

comme lorsqu'il y a des mauvaises herbes parmi les cultures, et il faut leur19

demander, le jour des élections, de voter pour l'ODM.20

M. OMOFADE (interprétation) : Monsieur le Président, j'ai encore d’autres choses à21

demander, mais je regarde l'heure, et je ne sais pas si aujourd'hui, nous devons lever22

l'audience à 16 h.23

M. LE JUGE PRÉSIDENT EBOE-OSUJI (interprétation) : En avez-vous terminé avec24

ce point en particulier ?25

M. OMOFADE (interprétation) : Oui, sur ce point particulier concernant (Expurgé)26

oui.27

M. LE JUGE PRÉSIDENT EBOE-OSUJI (interprétation) : (Expurgé)28
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M. OMOFADE (interprétation) : Oui, Monsieur le Président.1

M. LE JUGE PRÉSIDENT EBOE-OSUJI (interprétation) : Nous allons lever l'audience2

maintenant, et nous nous retrouverons demain matin à 9 h 30.3

Mais nous allons raccompagner le témoin hors du prétoire, comme habituellement,4

avant de lever l'audience.5

Me KHAN QC (interprétation) : Et pendant que l'on fait cela, je me demandais si6

mon éminent confrère pourrait dire, à peu près, combien de temps encore il lui7

faudra pour son interrogatoire principal.8

M. OMOFADE (interprétation) : Messieurs, Madame le juge, au départ, cela... j'avais9

pensé probablement une heure demain matin.10

(Passage en audience à huis clos à 16 h 05)11

Il se peut que nous puissions nous y tenir, ou peut-être que cela demanderait une12

heure et demi, mais en tous les cas disons la première séance de la matinée de13

demain.14

M. LE JUGE PRÉSIDENT EBOE-OSUJI (interprétation) : Merci.15

M. LE GREFFIER (interprétation) : Pour le compte rendu d'audience, nous étions à16

huis clos partiel depuis 15 h 59, et nous sommes maintenant à huis clos.17

M. LE JUGE PRÉSIDENT EBOE-OSUJI (interprétation) : Merci beaucoup.18

Nous allons maintenant donc raccompagner le témoin hors du prétoire, et nous19

allons lever l'audience.20

(Le témoin est reconduit hors du prétoire)21

Nous pouvons lever l'audience, et nous reprendrons demain matin à 9 h 30.22

M. LE GREFFIER : Veuillez vous lever.23

(L'audience est levée à 16 h 06)24

RAPPORT DE RECLASSIFICATION25

En application de la décision de la Chambre de première instance V(a), ICC-01/09-26

01/11-981, en date du 24 septembre 2013, et des instructions contenues dans le27

courriel en date du 3 décembre 2013, la version de la transcription avec ses28

ICC-01/09-01/11-T-44-Red-FRA WT 08-10-2013 83/84 WN TICC-01/09-01/11-T-44-Red2-FRA WT 08-10-2013 83/84 NB T
En application de la décision de la Chambre de première instance V(a), ICC-01/09-01/11-981, en date du 24 septembre 2013, et des instructions
contenues dans le courriel en date du 3 décembre 2013, la version de la transcription avec ses expurgations est rendue publique



Procès – Témoin KEN-OTP-P-0326 (Audience à huis clos partiel) ICC-01/09-01/11

08/10/2013 Page 84

expurgations est rendue publique1
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